
L'étau en serrage
Le monde fourmille de spécia-

listes. Ceux qui ont reçu ou se
sont donné la mission de contrô-
ler l'économie du pays et de sur-
veiller les pulsations de ce grand
corps politi quement organisé ont
si souvent répandu des erreurs
d' appréciation que le public ne
les croit p lus.

Durant la guerre on a redouté
le chômage qui devait infaillible-
ment survenir lorsque la mobili-
sation chez nous et les hostilités
ail leurs" auraient  pris fin , libé-
rant  une masse énorme de tra-
vailleurs retenus aux frontières
ou appelés aux innombrables
emplois de l'arrière créés en
fonction des opérations stratégi-
ques.

La Suisse a institué un office
destiné essentiellement à prépa-
rer des occasions de travail. Cet
office a élaboré un plan national
de grande envergure dont la plu-
part des éléments dorment enco-
re sous la poussière des cartons
bureaucrati ques.

La main d'oeuvre libérée après
l' armistice a été rapidement in-
tégrée dans la reconstruction
pour les pays belligérants et dé-
vastés , dans une activité fiévreu-
se et diverse en Suisse ,
production industrielle
intact et fort recherché
fourni tures  à l'étranger

centre de
demeuré

des inquiétants de fléchissementintact et ion recnercne pour cies
fourni tures  à l'étranger.

L'office qui devait parer au
chômage a chang é de nom et
d' orientation. Le délégué aux
possibilités de travail  est devenu
le délégué à la défense nationale
économi que, un t i t re  qui ne veut
pas dire grand chose.

Sa raison d' exister est de veil-
ler à la santé de notre franc et à
la stabilité du coût de la vie,
dont l' indice , depuis la guerre ,
manifeste une tendance unilaté-
rale à progresser vers le haut.

Notre main d'œuvre ne suffi-
sait plus. Cn nombre croissant ,
d'année en année , un flot de tra-
vailleurs étrangers vient occuper
nos chantiers , nos usines , se glis-
se dans les emplois de maison ,
de l 'industr ie  touristi que , de
l' agriculture.

On s'est rendu compte un peu
tard que tout n 'est pas profit
dans cette opération. On exporte
par ce canal , chaque année , des
centaines de millions de salaires
économisés chez nous. On crée
un Fort besoin de logements et
d' importations destinées au con-
fort et au ravitaillement de ces
troupes pacifi ques.

A la vérité , au nom de la dé-
fense économique , les appels à
la raison n 'ont pas manqué.

Des voix autorisées ont invité
avec insistance le public à la
modération dans les investisse-
ments et supplié la Confédéra-
tion , les cantons et les commu-
nes de donner l' exemple.

Mais on avait un urgent be-
soin de combler certains retards :
les routes , les bâtiments publics ,
des créations , des rénovations ,
des t rans formât  ions.

On manquai t  d'énergie électri-
que. Ce fut et c'est encore 1 ère
des barrages. Ces travaux sont
une longue immobilisation de
fonds avant de devenir une sour-
ce de revenus.

Les commandes s'accumulant
dans les directions d'usines, il
fallait  équiper les entreprises in-
dustrielles en vue d'accroître la
production et réduire raisonna-
blement les délais de livraison.

L'argent était si abondant que
les appels à la retenue se per-
daient dans le désert.

On a même procédé officielle-
ment à cette opération inouïe de
la stérilisation des fonds afin
d' en régulariser quelque peu le
débit inusité.

Et quel usage n 'a-t-on pas fait
du crédit si largement offert !
Pressées de jouir de tout et sur-
tout du moins nécessaire, les
masses ont acheté à tempérament
l'automobile, le mobilier coûteux
et la tente de campement.

Dans 1 euphorie de la haute
conjoncture — avec quelle dé-
lectation ne se gargarise-t-on
pas de ce mot plein de promes-
ses — les augures qui osaient en
prévoir une fin n 'avaient pas
bonne mine. Ils ne trouvaient
surtout aucune audience auprès
de ceux qui s'étaient engagés à
la poursuite de la fortune pro-
mise aux audacieux.

Cependant , le nerf de cette
longue tension donne des signes

! Le Valais et la
L opinion publique se préoccupe

encore peu. chez nous du moins. d,e
la SAFFA 1958. Pourtant il s'ag it
d' une mani fes ta t ion  'de très grande
envergure , destinée à présenter ail
public  suisse, non seulement les di-
vers domaines dans lesquels s'exer-
cent de 'nos jours les activités fémi-
inines. mais encore l ' inf luence des
femmes et l ' impor tance  prise par
leur  action , sur  le p lan économique,
aussi bien que sur  le plan intellectuel
social ou moral.

A part les grands thèmes géné-
raux, traités ù l'échelle nationale, il
y -aura, pour chaque camion, possi-
bilité de se manifester indiv iduel le-
ment  dans le «̂  Pavillon des cantons s
dont le hall  s'ouvre sur  une exposi-
tion des costumes régionaux. L'amé-
nagement du < sta nd » valais'n.n a fa i t
l' objet de la dernière réunion du
Comité cantonal , présidé par Mme
Victor de Werra. 11 était  important
en effet ,  de présenter de notre can-
ton une image exacte et caractéris-
ti que, tout en é v i t a n t  de retomber
dans les clichés usés, dans des pro-
cédés trop connus). Mais .il fallait
aussi , bien entendu, se maintien!r dans
l'esprit de la SAFFA. c'est-à-dire
dernier une expression t féminine  >
de la vie valaisanne. De plus , l'es-
pace alloué à chaque canton étant
restreint, i! convenait de l'utiliser
ni m a x i m u m .

Après une discussion animée, le
comité s'est finalement rallié à l' u-
n . i n i m i t é  à lu proposition de Mme
Cretton. de Sion. Prena nt pour élé-
ment  caractéristi que le chapeau, dif-
férent  selon les vallées, voire les vil-
lages, on monl.r-era de chaque ré-
gion un aspect typique.

Le Comité a immédia tement mis à
1 étude la réalisation pratique dc

Un général italien en Suisse
I.e Département militaire fédéral

communi que que, sur son invitatio n ,
le général Giuseppe Mancinelli. chef
de l 'état-major de la défense italien-
ne, est arrivé mercredi en Suisse, où
il visitera pendant quel ques jours des
écoles et des cours de notre armée.
I.e général M.incinelli sera reçu par le
chef du Dé partement, le conseiller fé-
déral Chaudet.

Soudainement, brutalement, il
n'y a plus de crédit.

Il est vain d'accuser la Confé-
dération , ni les banquiers. Les
caisses sont vides et leur alimen-
tation gravement compromise.

Les e m p r u n t s  d'investisse-
ments comme ceux des barrages
ne rencontrent plus de souscrip-
teurs, même avec l'appât de taux
considérablement relevés. Les
banques empruntent. Les can-
tons cherchent de l' argent.

Beaucoup plus rapidement
qu 'on pouvait l'imaginer, le sec-
teur de la Construction est pa-
ralysé. Or , quand le bâtiment
va...

Des industries connexes com-
me celle du bois souffrent visi-
blement. Certaines sont déjà en
difficultés.

La valeur des titres boursiers
s'aligne sur les nouveaux taux
d'intérêt et certains, en peu de
temps, ont perdu 30 et 40 %.

Alarme ? Du moins un avertis-
sement assez clair qu 'à force de
tendre l'arc , le ressort est en pé-
ril.

Le comprendront-ils, ceux qui
ne cessent de réclamer de tra-
vailler moins et gagner plus, sans
souci de compenser par un ac-
croissement de la productivité ?

SAFFA en 1958 !
cette idée, comme aussi son finance-
ment.  L'Eta t, les coin m unes, notam-
ment déj à dans le Haut-Valais. oin t
accordé des subventions , mais il faut
encore des sommes im portantes pou r
que tous les frais soient couverts.
La vente des chapeaux-éti quettes,
lancée cet été dans les stations, n'a
pas eu le succès escompté. Pourtant
le Comité valaisa n ne se la.issc pas
décourager par les difficultés.  U sait
pouvoir compter su.r la collaboration
effective de tous les mouvements et
groupements féminins du canton. Et
puis le pays lui-même , ce Valais re-
façonné par la volonté et le cou-
rage des générations contre -la na tu -
re et les éléments hostiles, n'est-il
pas la plus éloquente leçon d'éner-
gie et de ténacité ?

La partici pation de notre canton
à la SAFFA 1958 à Zurich , doit étire
en effe t une grande oeuvre solidaire ,
la glorificatio n d'humbles tâches fai-
tes avec amour  et persévérance,
l' expression de la fient e et du pa-
triotisme de tontes les femmes valai -
sannes.

M. A. Théier.

Un amour qui alla
jusqu'à la mort

Celle qui. âgée de 16 ans , alla de-
vant  les tribunaux pour défendre son
droit d'épouser l'homme qu 'elle aimait
vient de mourir de la grippe asiatique.

Dob Goodburn , 21 ans , mineur et sa
femme , Sonia , âgée de 16 ans , s'étaient
mariés en effet il a cinq mois. Or , la
semaine dernière tous deux attrapè-
rent la grippe asiatique alors qu 'ils sé-
journaient à Thorne , chez la mère de
Sonia. Celle-ci bien qu 'attendant un
bébé, refusa de garder le lit. Elle insis-
ta pour soigner elle-même son mari
- l'homme qu 'elle avait épousé en
avril, après en avoir reçu l'autorisa-
tion des magistrats locaux.

Bob s'est guéri , mais la gri ppe de
Sonia a tourné en pneumonie. Elle est
décédée dimanche à l'hôpital.

Notre chronique de politique étrang ère

La France devant son destin
par Me Marcel-W. Sues

Est-il besoin de dire que la mise en
minorité du Cabinet Bourgès-Maunoury
est une véritable catastrophe nationa-
le ? Il n 'est plus temps de savoir si la
loi-cadre pour l'Algérie répondait aux
conditions les meilleures pour ce ter-
ritoire . Les conséquences de son rejet
dépasse très largement le cas d'espèce
dont.il s'agissait. Elles sont essentielle-
ment négatives et atteignent la nation
dans sa vitalité. La position de la Fran-
ce est désormais fausse sur tous les
terrains : national , colonial , internatio-
nal.

Dans le domaine interne , communis-
tes et anticonstitutionnels, c'est-à-dire
gaullistes et poujadistes (brusquement
regroupés !) se sont donné une main
qu 'ils n 'ont point l'habitude de se ten-
dre , uniquement pour jouer un mauvais
tour à un adversaire commun. On s'é-
tonne — c'est la constatation la plus
décevante ¦— qu 'il se soit trouvé des
patriotes , des modérés, pour se joindre
à ces extrémistes. C'est vouloir défier
le progrès et l'évolution des esprits
que de juger la loi-cadre trop progres-
siste et dangereuse pour l'unité fran-
çaise. Plus incohérente encore est l'at-
titude de quelques parlementaires no-
toires qui , sentant le gouvernement
en danger , ont mêlé au débat d'autrçs
questions délicates , simplements pour
attirer à eux des hésitants et renverser
plus sûrement le Cabinet. Ces person-
nalités ambitieuses n 'ont pas su , à cette
heure cruciale pour la nation , faire abs-
traction d'elles-mêmes pour ne songer
qu 'au Pays. La dangereuse technique
du système parlementaire actuel fut ap-
pliquée par eux dans ce cas majeur ,
comme s'il était question d' un sujet se-
condaire.

Car , après ce vote , on ne voit pas
très bien qui aurait encore le courage
de se présenter aux suffrages de l'As-
semblée Nationale pour solliciter l'in-
vestiture ? Après une décision aussi
manifestement contraire aux engage-
ments pris par les chefs de parti , à la
veille du scrutin , à la demande exprès
de M. Bourgès-Maunoury, les rancunes
et les exclusives vont rendre impossi-
ble la désignation d'un homme capa-
ble de grouper une majorité . Il est ,
dans ce jeu terrible du parlementaris-
me déformé ,des « coups tordus » qui ne
se pardonnent pas... du moins pas im-
médiatement !

C'est ainsi que la France court à
grands pas vers une crise de régime.
Si elle est souhatée par l' extrême-gau-
che qui en espère la révolution , elle ne
pourrait que nuire à la nation , à la
France immortelle. Car il n 'est point
certain qu 'au dernier moment , on trou-
ve .comme le 8 février 1934, un ancien
Président de la Républ ique , tel Gaston
Doumergue , pour faire une unanim ité
aussi bien populaire que parlementaire ,
autour de lui ! Il est des miracles qui
ne se répètent pas. De plus , tous les en-
nemis de M. Félix Gaillard (ses projets
financiers lui en ont attiré d'implaca-
bles) ont obtenu , dans les partis qui au-
raient dû suivre le Président du Con-
seil, des complaisances et même des
complicités qui ont réellement fait  pen-
cher la balance . Le scrutin a donc été
faussé par des considérations extérieu-
res au sujet princi pal . On voulait ren-
verser le gouvernement et être débar-
rassé de toutes ses initiatives , pas seu-
lement celles touchant l'Algérie ! C'est
chose faite.

Est-il besoin de dire que cette désap-
probation fait l' affaire des nationalistes
algériens ,des rebelles ,de tous les ad-
versaires arabes de la France ? Quelle
autorité le ministre-résidant pourrait-il
bien conserver ? Quelle attitude l' armée
qui occupe le territoire en effervescen-
ce doit-elle adopter ? Sur les instruc-
tions de qui , les représentants de l'or-
dre et les défenseurs des Français , éta-
blis depuis des générations en Al gérie,
pourront-ils accomplir leur mission ? Il
faut donc s'attendre à un beau gâchis
qui ne peut qu 'être préjudiciab le aux
intérêts de la métropole et qui ira en
s'accentuant tant que cette dernière
n 'aura pas retrouvé un gouvernement
fort et stable.

Mais c'est sur le plan international
que les répercussions du vote seront les
plus désastreuses. Car s'il plaî t  aux par-
lementaires de mener le pays à la rui-
ne et à l'incohérence , le gouvernement
avait pour devoir de faire respecter la
France et sa volonté dans les Assem-
blées et Conseils où se rencontrent les
délégués des peuples. Encore conve-
nait-il pour cela que la France fût una-
nime derrière ses chefs ! Non seulement
tel n 'est pas le cas , mais encore ceux-
ci sont désavoués !

Il n'y a plus à New-York de ministre
des Affaires Etrangères , habilité à par-
ler au nom de la France et l'on devine
la position inconfortable ,tragi-comique ,
de son délégué permanent près l'O. N.
U. ! Cela arrange admirablement les re-
présentants des nations arabes qui se
sont fait les porte-parole des rebelles
algériens. Ils ont beau jeu à montrer ,
d'une part , l'instabilité de la volonté
gouvernementale française , d'autre part
l' altitude hostile de certains milieux in-
fluents de la Métropole qui ont volé
contre la loi-cadre parce qu 'ils la trou-
vaient trop favorable aux indigènes ,
même aux musulmans demeurés amis
des Français ! La considération dont
jouissait cette vieille démocratie s'ef-
frite et s'amenuise tant les délégations
ont l'impression qu 'elle ne sait pas ce
qu 'elle se veut et qu 'elle n 'a plus les
moyens de faire la politi que de presti-
ge dont plusieurs de ses partis natio-
naux continuent à rêver.

Enfin la France place ses amis, de
plus en plus décourag és par les renver-
sements de sa ligne de conduite , dans
une situation fausse , presque ridicule.
Nombreux étaient ceux qui voulaient
aider et que M. Pineau , par ses récents
voyages, avait ralliés. Encore fallait-il
que le plan que le ministre leur avait
soumis devint réalité ! Aujour d 'hui tout
s'écroule , et, à l'heure fatidi que , non
seulement la France n 'a rien à présen-
ter à l'ONU , mais elle risque même de
ne pas y être représentée !

Certes l' examen du drame algérien
sera différé , par courtoisie , jusqu 'au
moment où la France aura un nouveau
gouvernement ! Mais on devine en quel
état d' infériorité celui-ci se présentera
devant l' aréopage internat ional !

On demande des chats
Messina.. petite bourgade minière dn

3000 habitants , demande des chats ac-
tifs , en bonne santé et entreprenants ,
pour lutter contre les rats , les sou-
ris et les lapins qui causent de gros
dommages aux semailles et aux plants.
« Les chats seront bien logés et rece-
vront chaque jour du porrid ge et du
lait, mais ils devront se procurer eux-
mêmes leur viande en chassant les
rongeurs ».



Manifestation sociale en France
Les syndicats ont invité 1 650 000 métallurgistes et 1 500 000 ouvriers du

bâtiment à manifester jeudi 3 octobre dans toute la France pour appuyer leur
demande d'augmentation de salaires. Les grèves n'auront pas une durée uni-
forme. Elles pourront aller de quel ques minutes à plusieurs heures. Aucun
gppel n'a été lancé pour une grève complète durant toute la journée Dans
beaucoup d'entreprises cette «journée d'action» se limitera sans doute à la re-
mise à la direction du cahier des revendications. Ces dernières portent géné-
ralement sur des demandes d'augmentation de l'ordre de 10 % ou 25 à 30 fr.
de l'heure. Les patrons estiment qu 'ils ne peuvent accorder satisfaction actuel-
lement étant donné la conjoncture économique et financière et contestent les
chiffres avancés par les syndicats concernant l'augmentation du coût de la
vie depuis un mois. Les syndicats parlent de 10 % et les patrons de 3 % mais
ajoutent ces derniers , les augmentations de salaires déjà acquises sont bien
supérieures à celle du coût de la vie. On s'attend que les consignes syndicales
soient particulièrement suivies dans les régions de Nantes et de Saint-Nazai-
re, le Havre et Rouen , St-Etienne. Par contre le climat social est resté beau-
coup plus calme jusqu 'à présent dans la région parisienne.

Les incidents de la frontière
algero-tunisienne

Des avions français
attaqués

. Dans un communique, le ministère
de la défense nationale et des forces
armées annonce que « entre le 8 et le
30 septembre, à treize reprises diffé-

rentes ,'nos avions survolant le terri-
toire algérien à proximité de la fron-
tière tunisienne, ont été pris à partie
par des feux . d'armes automatiques
provenant de Tunisie , malgré le fait
qu 'à dix reprises nos avions ont été
touchés, ceux-ci n'ont jamais riposté.»
'-' « A la suite de nouveaux incidents
de même nature , le premier octobre ,
dans la région de Sakkiet , nos avions ,
ajoute le communiqué, ont usé du
droit de riposte en ouvrant le feu sur
Jes armes automatiques qui les pre-
naient à partie. »

Quand un légionnaire
fait du strip-tease

Un ancien soldat de la Légion étran-
gère a déclaré qu 'il était fatigué d'ê-
.jbre un homme le matin et une femme
l'après-midi et qu 'il envisageait de se
soumettre à une opération pour n 'être
plus qu'une femme. En effet , Sébas-
tien Compani désirerait exécuter un
numéro de strip tease sous le nom de
Sébastienne.

Son histoire remonte à 1953, alors
qii'il servait dans les rangs de la Lé-
sion étrangère , à Sidi-bel-Abbès. Un
médecin militaire l'examina et déclara
qu'il était en train de changer de sexe.
-Compani fut donc libéré du service. Il
"vint s'établir trois mois plus tard à
Nîmes. Comme son changement de
sexe-n 'était pas complet , il travaillait
la journée , vêtu de salopettes bleues,
comme ouvrier dans une fabrique et
le soir, il revêtait une blouse, une ju-
pe, des bas nylon, des boucles d'oreil-
Je et travaillait comme femme de
chambre dans un hôtel.

Sébastien Compani espère mainte-
nant qu 'une opération fera bientôt de
lui une femme

A U T R I C H E
M. Gruber élu

président de l'Assemblée
de l'agence atomique

internationale
M. Karl Gruber (Autriche) a été élu

à l'unanimité président de l'Assemblée
de l'Agence atomique internationale.

La candidature de M. Karl Gruber
à la présidence de la première session
de l'assemblée générale de l'agence
atomique internationale était présentée
par le délégué du Brésil et soutenue
par les délégations de Grande-Bretagne
et de l'URSS.

En l'absence d'autres candidats , le
président provisoire M. Bernadès pro-
clama M. Gruber élu â l'unanimité. M.
Gruber a pris aussitôt le siège prési-
dentiel.

H O L L A N D E
Pour converser

avec les habitants de
Mars et Vénus

« Comment serait-il possible de con-
verser avec des habitants de Mars ou
de Vénus ? » Tel est le titre d'une con-
férence que vient de faire , à l'Acadé-
mie royale des sciences d'Amsterdam,
le professeur H. Freudenthal.

Le professeur a exposé un projet de
langue universelle .appelée « Lincos »
(lingua cosmica), fondée sur les for-
mules mathématiques, géométriques et
algébriques et dont l'expreshm. pour-
rait se faire au moyen d'ondes diver-
sement modulées. En ce qui concerne
le vocabulaire d'une telle langue, le
professeur Freudenthal estime en avoir
établi les bases. Quatre chapitre du
projet «Lincos » sont déjà prévus : les
mathématiques, la chronologie, la mo-
rale humaine et la mécanique. Toute-
fois , le professeur ne semble pas avoir
encore abordé l'aspect technique de la
réalisation de son projet.

A N G L E T E R R E
Sauvé

par un sandwich
Un policeman a échappé à la mort,

Donald Ramsay, d'Edimbourg, était
chargé d'arrêter un suspect. Il avala au-
paravant en hâte un sandwich puis se
rendit chez ledit suspect , qui tira sur
lui. La baie ayant pénétré dans l'es-
tomac rencontra une croûte en
core dure, du sandwich non digéré.
Donald Ramsay s'en tira donc avec
une blessure relativement peu grave.

Moins d'mteret
pour le cinéma

La fréquentation des cinémas a di-
minué en Grande-Bretagne , selon les
chiffres publiés par le Board of Tra-
de. Pendant le second trimestre de cet-
te année, on a enregistré 226 millions
d'entrées aux cinémas, soit 19 pour
cent de moins que pendant le trimes-
tre correspondant de l'année dernière.
Ce sont les chiffres les plus bas , de-
puis que l'on commença en 1950 à
faire la statistique de la fréquentation
des spectacles.

Pluie, neige, tempête
en Italie du Nord

Des pluies , de la neige et des tem-
pêtes , accompagnées d'un froid subit
se sont abattues sur toute l'Italie du
nord. Le trafic a été pendant quelques
heures paralysé dans le centre de la
ville de Milan par des inondations.
Les villes de Lecco, Pavie et Mantoue
signalent de graves dégâts causés par
la tempête et des interruptions de
trafic provoquées par des chutes d'ar-
bres et de poteaux télégraphiques. La
neige est de nouveau tombée dans le
Trentin et dans le Tyrol méridional.
Des pluies tempétueuses sont tombées
dans toute la région du delta du Pô.
De violentes intempéries sont égale-
ment signalées sur tout le centre de
l'Italie. Cinq grands entrepôts de pail-
le ont été incendiés par la foudre. La
grêle a causé de graves dégâts aux
cultures. Quelques quartiers de la vil-
le industrielle de Terni sont sous
l'eau.

Orage à Rome
Le Tibre a quitté son lit en plusieurs

points , dans la banlieue de Rome, à la
suite d'un violent orage qui s'est abat-
tu sur la capitale italienne à l'aube. Les
zones où se sont produites les inonda-
tions sont celles de Ponte Castel Giu-
bileo , Prima Porta et Grottarossa. Sur
la Via Frasineta, l'eau a atteint une
hauteur de 1 m. 50, pénétrant dans les
maisons qui ont dû être évacuées.
D'autre part , plusieurs baraques qui se
trouvaient sur les bo'rds mêmes du Ti-
bre ont elles aussi été abandonnées.
Cent personnes se trouvent mainte-
nant sans abri et ont perdu la totalité
de leur modeste mobilier.

2000e anniversaire
de la mort d'Ovide

Le deux millième anniversaire de la
mort du poète latin Ovide sera mar-
qué par une année de manifestations
diverses , qui ont déjà commencé à
Sulmona , l'ancienne Sulmo, du Sam-
nium , patrie du poète. Le chœur de
Brno , en Tchécoslovaquie, accompa-
gné par l'Orchestre . national tchèque,
a chanté au théâtre municipal de Sul-
mona des chants Renaissance compo-
sés sur les poèmes d'Ovide. Le 7 oc-
tobre , s'ouvrira l'exposition de « L'An-
née ovidienne » à Sulmona, qui com-
prendra une bibliothèque historique
complète des œuvres du poète.

O VARSOVIE. — Les conducteurs
d'autobus de Varsovie ont décidé
mardi soir de ne travailler que deux
cents heures par mois a>u lieu de
trois cents et de demander u.n relè-
vement - de leu r salaire. Des pour-
parlers sont en cours entre les au-
torités locales et les chauffeurs pour
régler ce différent.
• LA NOUVELLE DELHI. — L'a-

gence d' information indienne annon-
ce qu'une foule estimée à un mil-
lier de personnes a attaqué le poste
de police de Kind dans l'Etat de
Pendjab et a libéré deux cent cin-
quante étudiants nuis en état d'arres-
tation. Ces étudiants avaient été ar-
rêtés pour avoir organisé des mani-
festations pour appuyer la campagne
linguistique qui se ' déroule depuis
cinq mois au Pendjab.

Laide aux agriculteurs
Mercredi matin , \4M. Seiler (cons.

c. s. Zurich) et Favre-Bùllé (rad. Neu-
châtel) rapportent sut l'initiative du
parti socialiste du 1er février 1955,
pour l'institution de l'assurance-inva-
lidité. Avec le Conseil fédéral , les
rapporteurs proposent d'inviter ' le
peuple et les cantons à rejeter l'initia-
tive, vu qu'un projet 'ûë loi est en pré-
paration et qti'e lés Chambrés en seront
saisies vraisembablement au prin-
temps prochain déjà. La minorité so-
cialiste de la commission propose, an
revanche, de recommander au peuple
d'accepter l'initiative, dans l'idée que
celle-ci sera retirée, au moment où le
Conseil fédéral présentera son projet.
Au vote , la Chambre accepte par 94
voix contre 62 de recommander le re-
jet de l'initiative.

MM. Eder [cons. c. s. Thurgovie) et
Revaclier (rad. Genève) rapportent sur
l'octroi d'une subvention supplémen-
taire aux écoles de viticulture et d'oe-
nologie de Lausanne et de Waedens-
wil. Cette subvention sera mise à la
charge du fonds vinicole .Elle doit as-
surer l'existence de deux écoles, dont
les bases financières ' sont précaires.
Tout d'abord , il est décidé de ne pas
limiter au 31 décembre 1967 la validité
de l'arrêté , sur quoi ce dernier est vo-
té par 97 voix sans opposition.

MM. Tschumi [pays. Berne) et Dé-
venoge (lib. Vaud) rapportent sur l'ar-
rêté sur les mesures à prendre pour
faciliter la vente , dans le pays , du
bétail d'élevage et de rente , ainsi que
de la laine indigène. Les dépenses eau-

Le vote d
A 1 ordre du jour de la séance de

mercredi du Conseil des (Etats-, figu-
re, comme premier objet, le projet
d'ar.rêté sur l'inst itution du suffrage
féminin) en matière fédérale Le rap-
porteur , M. Vaterlaus (rad. Zurich)
recommande d'entrer en matière. II
est juste, dit-il, que les femmes ne
soient 'pa s exclues plus longtemlps
de la vie politique.

M. Stœckli (ctxns. c. s. Argovie)
combat l'entrée en matière , pou r
lui il n 'est pas désirable que la fem-
me participe à la pol itique. Cela se-
rait contraire à sa nature. D'ailleurs
la statistique prouve que ,1e 90 % des
femmes votent côntmle .Iès~lWtn_mèS.
La réforme 'ne serait donc pas irn
progrès pour la démocratie. M.
Stœckli ajoute que les paysann es ne
v eulent rien savoir du suffrage fé-
minin vu qu 'elles ont confiance en
leurs maris.

M. Haeflin (rad. Soleure) est parti-
san du suffrage féminin qui finira
par triompher ; mais il ne peut ap-
prouver le projet du Consei l fédé-
ral , la voie- proposée n 'étant pas
normale.

M. Christen , (sans parti , Nidwald)
est convaincu que la femme n 'a rien
à gagner à ce projet , mais tout à
perdre.

M. Fauquex (lib. Vauid) est favo-
rable au projet. ,11 s'agit dit-il , d'u-
ne question d'équité. L'int roduction
du suffrage fémin in ne rendra pas
-notre politique plus mauvaise. Au
contraire elle l'amél iorera.

Il importe que le peuple suisse
puisse enfin dire ce qu'il pense de
cette question.

M. Bourgknecht (cons., Fribourg),
est aussi partisan du projet. Les fem-
mes ont les mêmes obligations que
les hommes et on ne peut pas indéfi-
niment  les priver des droits démo-
cratiques. Certes, il ne faut pas se
faire d'illusions sur les chances du
projet , mais une décision est néces-
saire et à la 'longue la cause du suf-
frage féminin triomphera.

Pour M. Feldmann , conseille r fédé-
ral , le fait que nous avons en Suis-
se .le droit d'éligibilité et le droit de
vote compli que le problème. On peut
comprendre les sentiments des cam-
pagnards mais si l'on admet que la
femme est aujourd'hui mûre pour l'é-
galité de droits on ne peut s'oppo-
ser au suffrage féminin. C'est un fai t
que de nombreuses femmes ne veu-
lent rien en savoir. Mais il y a aus-
si beaucoup d'hommes qui se désin-
téressent de la politique. Il en sera
toujours ainsi. iNous attendons de la
participation des femmes 'à la vie pu-
bli que de nouvelles impulsions et une
féconde col laboration. La voie re-
commandée par le Conseil fédéral
n'a .rien de contraire à 'la mentalité
suisse. Il n'est pas question d'exer-
cer une pression sur les cantons. Il
s'agit uni quement de connaître en-
fin .l'opinion du peuple.

L entrée en matière est votée par
21 voix contre 14 et 6 abstentions. La
commission propose de porter de
30,000 à 50,000 le .nombre des citoyens
pouvant demander ..la votation popu-
laire et de 50,000 à 70,000 celui qui
serait requis pou r demander une  re-
vision de la Constitution ou faire
aboutir  une initiative populaire. M.
Perréard (rad., Genève), estime qu 'il
est logique, comme l'a fai t  le Con-
seil fédéra], de doubler les chi f f re s
actuels et de les pdrter à 60,000 tkifls
e premier cas et à }Ô0,000 dans lie se-
cond. Ce point de vue l'emporte par
25 voix contre 15. LJeasemble du pro-

sées à la Confédération seront cou-
vertes à l'aide du produit des supplé-
ments de prix perçus sur les aliments
des animaux, en vertu des dispositions
de la loi sur l'agriculture. Le projet
doit contribuer à améliorer la situa-
tion du paysan de la montagne. Il n 'est
pas combattu. Toutefois , au cours de
là discussion, le vœu est exprimé qu 'un
effort accru soit fait par les intéressés
pour améliorer la qualité du bétail de
montagne qui laisse parfois à désirer.
Le projet est adopté par 89 voix sans
opposition.

M. Badoux (rad. Vaud) interpelle
sur les mesures que le Conseil fédéral
compte prendre pour aider les nom-
breuses familles de vignerons qui se
trouvent dans une situation difficile ,
à la suite des gels répétés de 1956 et
de mai 1957. Les dégâts s'élèvent jus-
qu'à 85 pour cent. Ils frappent l'en-
semble des régions viticoles et se chif-
frent par millions de francs. L'arbori-
culture aussi a été durement atteinte.

M. Dellberg (soc. Valais) développe
sur le même sujet une motion en fa-
veur d'une aide extraordinaire aux
agriculteurs, viticulteurs et arboricul-
teurs victimes du gel en 1957.

Le député valaisan insiste pour que
l'aide soit accordée en tenant compte
de considérations sociales, telles que
l'importance de l'exploitation , la situa-
tion financière des vignerons, leurs
charges de famille, etc.

Suite du débat en séance de rele-
vée à 1B h. 30.

s femmes
jet est ensuite adopté par 19 voix
contre 14.

Reforme des finances
Le Conseil revient su.r les disposi-

tions disjointes la semaine dernière.
Sans opposition , le Consei l vote ,une
nouvelle clause à teneur de 'laquelle
les taux fixes dans le projet, soit
pour l'impôt sur le chiffre d'affai-
res, ' soit pour l'impôt de défense na-
tionale, pourront être réduits pa,r voie
d'arrêté soumis au référendum ou de
même majorés dans des proportions
déterminées, si l'équilibre des comp-
tes de l'Etat ,1'exige. M. Spiilher (soc.,
Zurich),'relève q>Uè cette décision cor-
rige quelque peu l'attitude intransi-
geante adoptée la semaine dernière
pa,r le Conseil des Etats , qui semble
ainsi s'être rendu compte qu 'il était
allé trop loin. Une discussion s'en-
gage ensuite sur la part des cantons
au prod ui t des droits de douane sur
les carbu.rants pour moteu rst Finale-
ment , contre la proposition de MM.
Muller (soc., Bâlie-VilIe), , et Lieb
(pays., Schaffhouse), il est décidé par
19 voix contre 18 de rétablir le taux
de 50 pour cent en faveur des can-
tons» contre 60 'pour cent décidé la
semaine dernière et approuvé aussi
par le Conseil national.

Avant  lé vote M. Fauquex (lib.,
Vaud), déclare que le groupe libéral
votera contre 'Le projet , par opposi-
tion de princ ipe à l'impôt fédéral di-
rect. Le projet est ensuite adopté
par 25 voix contre 8 et quelques abs-
tentions.

La séance est levée.

Note suisse aux Etats-Unis

La Cour de justice de la Haye
se prononcera

Le Département politi que fédéral
communi que ce qui suit :

D'ordre du Conseil fédéral , 'l'am-
bassade de Suisse â Washington a re-
mis le 1er octobre 1957 au Départe-
ment d'Etat une note concernant l'af-
faire Interhandel. En voici les pas-
sages essentiels :

« Le Conseil fédéral prend acte
avec regret que le gouvernement des
Etats-Unis, après s'être refusé à né-
gocier avec lui en vue de recher-
cher si un arrangement était possi-
ble s'oppose à ce que le lit ige soit
soumis au tribunal arbitral insti tue
par l'article VI de l'accord de Was-
hington ou à une procédure de con-
ciliation ou d'arbitrage, telle que la
prévoit le traité conclu le 16 février
1951 entre la Suisse et 'les Etats-
Unis.

> Il constate donc que tous les mo-
yens de résoudre le litige ont été
épuisés sans succès par la Suisse.

> Dans ces conditions, il ne reste an
Conseil fédéral d'autre possibilité ,
en se fondant  non seulement sur l'ac-
cord de Washington du 2;*..;nrva i •fl946jn^,v>^I# Conseil fédéral informe lc
mais aussi sur les règles dii droit in- gouvernement des Eta t s -Unis  qu 'il a
ternational général , que de saisir du désigné comme agent  aupr ès  dc la
différend la Cour international e de Cour i n t e r n a t i o n a l e  de jus t i ce  M. le
j ustice à La Haye , dont les deux gom- professeur Georges Sauser-Hall et
vernements ont reconnu la juridic- comme t-o-agent , M. le professeur
tion obligatoire conformément à l' ar- Pain! Giiggenheim , tous deux à Ge-
ticle 56. chiffre 2, de son statut. nève. et qu 'il les a cha rgés d'aulres-

> En conséquence, le Conseil fédé- syr une  requête i n t r o d u c t i v e  d' ins-
ral a pris la décision de demander à

Les dégâts de la grêle
en 1957

La Société suisse d'assurance
se de gros dégâts à l'agriculture,
contre la grêle communique que,
La Société a reçu 19 588 dôclara-
cette année encore, la grêle a cau-
tions. Les dédommagements qui
seront versés dans les prochains
jours s'elevcnt a environ 9,07 mil-
lions do francs ,soit 98 pour cent
des primes.

Un odieux brigand
condamné

La Cour criminelle du Tribunal can-
tonal bernois siégeant au château do
Berthoud a eu à s'occuper d'un indi-
vidu âgé de 24 ans , déjà condamné
pour deux vols et un délit de mœurs.

Tard dans la soirée du 23 décembre
1956, il se rendit à Langenthal chez un
octogénaire vivant seul dans une mai-
son avec sa femme de ménage âgée
de 60 ans, où il savait qu 'il devait se
trouver do l'argent et des bijoux dans
dans une cassette. En cherchant la clé
de la casssette , il se trouva face à fn-
avec l'octogénaire puis avec la fem-
me de ménage. Il les menaça d'un
couteau de cuisine et abatti t  à coups
de poings l'octogénaire et le li gota à
une chaise. La femme de ménage , qui
Voulait porter secours à son patron ,
reçut à son tour des coups dc poings
et fut enfermée dans sa chambre ( Lo
malfaiteur en profita pour s'emparer
de la cassette dans laquelle se trou-
vaient des titres , des bijoux et de l'ar-
gent pour une valeur de 4200 francs.

La Cour criminelle l'a condamné à
6 ans de réclusion pour brigandage
particulièrement dangereux. Il devra en
outre payer une somme de mille francs
à sa victime. < ,

• FRIBOURG. — Le Conseil d'E-
tat  fribourgeois a accepté la démis-
sion de Mlle J eanne  .Ni quille archi-
viste de 'l'Etat et lu i  u conféré ,1e
t i tre (d'archhnis'te hono raire en té-
moignage de reconnaissance pour les
•services rendus.
# SAINT-GALL. — Ces derniers

temps divers cambriolages avafient
été commis dans des maisons privées
et dans des magasins de la vi l le  de
Saint-Gall. La police est parvenue
à arrête r trois jeunes bandi ts  dont le
pins âgé n 'a que 18 ans. Le trio 'dis-
posait de tou t le matériel nécessai-
re du « p a r f a i t  cambr io leur  » a insi
que d' armes et de muni tions dont  il
n 'a toutefois pas fa i t  usage.

Rochers de Naye
LA SEMAINE POPULAIRE

Du dimanche 6 au dimanche
15 octobre 1957.

.Dès Montreux ou Territet Fr.
6;—.. Dès Glion Fit. â.—. Dès
Caux Fr. 5,50.

Le Consulat général
d'Egypte

à Genève. 2, Parc Châtca-ii- 'Banqtiet ,

Tél. 52 09 24 ct 52 09 25, a le plais i r
d'annoncer  que ses b u r e a u x  sont ou-
verts au public , à pa rti r dn 1er octo-

bre, chaque mat in  entre  9 el 12 h.

dans l'affaire Interhandel

du l i t ige  et , s i ibs idia i rement , sur l'o-
bl igat ion pour les Etats-Unis de sou-
mettre ce l i t ige  soit à la jur idic t ion
i n t e r n a t i o n a l e , soit à un  arbitrage ,
soit encore à une  procédure de con-
ciliation.

* Le -gouverne m eu t  américain pa-
ra ît avoir  déjà pris des dispositions
pou r la vente  de 75 pour cent des
act ions  de lu « General Ani l ine  and
Film Corporation » appartenant à
In te rhande l  et semble avoir l'iiit:; i-
tion die procéder à cette vente a v a n t
même que le l i t ige a i t  été résolu.
Aussi le Conseil fédéra l demandera-
t-il également à la Cou r in t e rna t io -
nale de justice d'indiquer toutes me-
sures conservatoires en vue de la
sauvegarde des droits qu i  seraient
éventuel lemen t  rec onnus à la Suisse
ou à ses ressortissants et , en par t i -
culier , elle priera la Cour de deman-
der au gouvernement américain de
ne pas vendre les actions de la ^ Ge-
neral Ani l ine  and Film Corporation _ >
avan t  qu 'uni e décision ai t  été rendue
sur  le fond du .lit ige.

tance auprès de la Cour interna
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A CHENE-BOUGERIES Ge

A vendre un

A vendre

jeep Wiliys
1 947, mécanique entier
rement neu«ve, 3 500.—
francs.

Tél. (022) 53 35 32.

Bossettes
Fustes

Pressoirs
Pompes à main

Petits ovales
Bonbonnes

Broyeur à fruits
et à raisins

Tireuses
Tonneaux

sont disponibles chez
Agence Beawverd , Rd-
Point 3. Tél. 26 06 43
Lausanne.

Camion

Opel-Blitz
mod 1953, 13 CV, 1 Y,
torene, très soigné, Fr.
7 200.—

Charles Muller, Av.
de Cour 87, Lausanne.
Tél. (021) 26 56 93 à
midi ou le soir.

On cherche de suite

CAVISTE
pour soins à donner
an vin dans café, ré-
gion Martigny.

Tél. (026) 6 57 03.

A ve'ndre en Valais,
très bonne situation 1

immeuble
locatif

avec ga-rage et service
de benzine , apparte-
ment et commerce
concessionné ;

Grande facil ité de
paiement.

Ecrire sons chiffre
1571 à Publicitas Sion.

On cherche une

sommelière
Débutante accepté^.
S'adr. au tél. (027)

2 14 31 à Sion.

tonneau
en chêne d'une conte-
nance de 640 litres en
bon état, faute d'em-
ploi et un lot d'ardoi-
ses pouvant servir
pour remise et pou-
lailler.

S'adr. à M. Jordan
Edouard, Collonges.

On cherche jeune fille
comme

apprentie
fille de salle
Durée 6 mois.
S'adr. Hôtel du Cerf,

Monthey.

On cherche

jeune fille
pour Monthey, pour

s'occuper de 2 enfants
4 ans et 2 ans. Tél.
(025) 4 2141.

A vendre
un brûleur
à mazout

pour calos ou chaudiè-
res, état de neuf , Fr,
350.— (2000-3000 calo-
ries).
S'adr. Ch. Benoit, Bn-
chillon (VD).

Dressoir
à vendre, parfait état
avec vitrine. Haut. 1
m. 35, long, t m. 60 x
0 m. 60.
S'adr. Ch. Benoit, Bu-
chillon (VD).

qenisse
prête.

Daves Joseph, Mas-
son eex.
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Le championnat suisse
Le programme du 6 octobre

Ligue nationale A DEUXIèME LIGUE
St-Maurice - Rarogne

Baie - Granges Vevey II - Villeneuve
Bienne - Chaux-de-Fonds sierre „ . vignoble
Chiasso - Servette Chippis - Viège
Lugano - Young Boys
Urania - Grasshoppers Match vedette de la journée : Saint

" Winterthour - Bellinzone
Young Fellows - Lausanne

Le leader changera-t-il dimanche
soir ? C'est fort possible car les Young
Boys iront affronter Lugano chez lui
et peuvent y laisser un ou deux pts.
Les Bernois sont poursuivis par _ Chias-
so, qui recevra Servette, et Lausanne
qui sera l'hôte des Young Fellows.
Chiasso semble donc , apparemment, le
plus favorisé ; mais Servette doit à tout
prix redorer son blason car on com-
mence à « murmurer » au bout du lac!
On n'a pas fai t  de gros sacrifices pour
voir végéter l'équipe (avec ses vedet-
tes) au milieu du classement. Il faut
s'attendre à une réaction dos Servet-
tiens et il est fort  possible que Chias-
so soit battu pour la seconde fois cet-
te saison. Bille doit gagner contre Gran-
ges mais là aussi une surprise n 'est
pas exclue ; sans Hugi II (opéré du mé-
nisque), les Bâlois sont moins effica-
ces en attaque et Granges peut espérer
sauver un point. Bataille serrée à Bien-
ne où les joueurs locaux défendront
énergiquement leurs buts. La Chaux-
de-Fonds n 'est pas encore au point de
sorte que l'on hésite à en faire son
favori. Les Grasshoppers non plus ne
donnent pas l'impression d'être irrésis-
tibles ; Urania , qui a magnif iquement
résisté aux Young Boys , ne part pas
battu et un partage des points ne nous
étonnerait pas. Favorisons Bellinzone ,
en forme montante, contre Winterthour
qui est pourtant redoutable sur son
terrain

Ligue nationale B
Berne - Concordia
Cantonal - Soleure
Fribourg - Zurich
Longeau - Schaffhouse
Malley - Lucerne
SION - Yverdon
Thoune - Nordstern

Le grand choc de la jour née aura
lieu à Fribourg. Zurich a remporté ses
six premiers matches. Sera-t-il stoppé
au Stade St-Léonard ou continuera-t-il
la série de ses succès ? Les Fribour-
geois viennent de perdre deux matches
et pour eux , l'heure de réagir à son-
ner sinon... Cantonal doit obtenir les
deux points contre Soleure et Berne
faire de même contre Concordia , capa-
ble pourtant de renverser ce pronos-
tic. Accordons plus de chance à Lon-
geau qu 'à Schaffhouse, affaibli  par des
départs non remplacés. Malley cher-
chera à contrer Lucerne mais les vi-
siteurs n'ont pas digéré la mésaventu-
re de dimanche passé et joue ront avec
une volonté accrue. Thoune disposera
de Nordstern , les Bâlois n'étant pas
de taille à inquiéter les Oberlandais
cette saison.

LE PROBLEME SEDUNOIS:
MARQUER DES BUTS

Sierre et Martigny étant « occupés »
au dehors en coupe, le public valai-
san reprendra en masse le chemin du
Parc des Sports de la capitale pour
voir Sion-Yverdon. Contre Cantonal ,
nos représentants ont fourni une bril-
lante partie en première mi-temps et
Balma fut l'âme et l' organisateur de
l'attaque. La réalisation , malheureuse-
ment , fit défaut et vous connaissez la
suite. Guhl tentera-t-il de donner un
peu de punch à cette attaque en y in-
corporant Rothacher dont le manie-
ment du ballon est aisé et le démar-
quage excellent. L'essai mériterait d'ê-
tre tenté. Ce n 'est pas le mordant
qui manque aux Jenny et Massy mais
bien l'art de se débarrasser d'un ad-
versaire en contrôlant constamment le
ballon que ce soit à l'arrêt ou en plei-
ne course. Massy a un meilleur rende-
ment à l'aile qu 'au centre où il perd
trop souvent le ballon au bénéfice de
l'adversaire. Ce qui manque surtout
c'est la précision, précision .dans la
passe, précision dans le tir. Combien
de fois n'avons-nous pas vu diman-
che passé l'ailier , balle aux pieds , cen-
trer juste sur le défenseur alors que
trois de ses camarades attendaient la
passe ? Ce qui frappe c'est de voir un
joueur terminer maladroitement une
action qu 'il avait habilement conduite
jusque-là. Manque de concentration ,
fati gue, distraction ? Il y a un peu de
tout sans doute. Il est vrai et il faut le
souligner, plus on approche du but
plus il devient difficile de réaliser son
désir car les mailles du filet défensif
se resserrent. C'est précisément là qu 'il
faut de la précision. On peut même di-
re que ce qui se compte en mètres au
centre du terrain se compte en centi-
mètres dans la surface de réparation.

Ne nous leurrons pas : la défense
d'Yverdon vaut celle de Cantonal. L'at-
taque de Fribourg s'est émoussée con-
tre elle ; et pourtant les Fribourgeois
en voulaient après leur échec contre
Sion. La partie sera donc très dure
pour les Valaisans. Ce que nous sou-
haitons : qu'ils marquent un but dans
le premier quart d'heure ! Et puis tout
ira bien. Ce que nous espérons : une
conduite correcte et sportive de tous
les spectateurs quoi qu 'il arrive. La
« capitale » se doit de donner l'exem-
ple de la plus parfaite sportivité.

Maurice-Rarogne. Apres la défaite trop
sévère de Montreux , les Agaunois ont
une fameuse occasion de se réhabili-
ter et de reprendre contact avec le
leader. Pour cela il faudra le battre. Ce
sera dur car Rarogne est dynamique et
volontaire ; sa rap idité de jeu est re-
doutable pour toutes les défenses et
les Agaunois devront appliquer un
marquage sévère de tous les avants
s'ils veulent avoir leurs chances de
vaincre.

Vignoble pourrait éventuellement
passer en tête si Rarogne est vaincu ,
à la condition , bien sûr, de battre
Sierre II. Le pourra-t-il ? Nous en dou-
tons car les Sierrois sont excellents
cette saison et n 'ont pas encore per-
du un seul match (une victoire et trois
nuls). Vevey II et Villeneuve sont de
force égale ; un partage des points
nous semble probable. Quant à Viège.
il cherchera à se reprendre à Chippis
mais les joueurs locaux partiront fa-
voris.

TROISIEME LIGUE
Brigue - Ardon
St-Léonard - Riddes
Salquenen - Grône
Lens - Saxon
Vétroz - Chamoson
Monthey II - Muraz
Vernayaz - Fully
Martigny II - Collombey
Châteauneuf - St-Gingolph

Une journée qui ne manquera pas
d'intérêt. Dans le groupe I, les deux
leaders. Salquenen et Grône seront aux
prises. Nouveau match nul ? C'est fort
possible car l'un comme l'autre veil-
leront d'abord à ne pas perdre ! St-Léo-
nard , sur son terrain , battra Riddes et
et restera très bien placé. Lens joue-
ra une carte importante en recevant
Saxon qui affiche encore certaines

prétentions. Pour les visiteurs il s'a-
gira de vaincre car une défaite lés met-
trait à 5 pts du leader. Brigue est en
plein redressement. Ardon s'en aper-
cevra à son tour.

Dans le groupe II ou Vernayaz me-
né devant Leytron , la situation ne se
modifiera pas à moins que l'enfant ter-
rible qu 'est Fully ne joue un tour à sa
façon sur les bords du Trient. Mais
Vernayaz connaît bien cet adversaire
et veillera au grain afin d'éviter tou-
te surprise désagréable. Le match sera
animé car Fully a fait preuve devant
Monthey d'un allant remarquable. On
dit qu 'il est moins «saignant» au de-
hors. Voire !.. Muraz sera en difficul-
té à Monthey où les réserves locales
en mettent généralement un bon coup
contre ce rival. Martigny II a les fa-
veurs du pronostic contre Collombey.
La partie Châteauneuf-St-Gingolph dé-
cidera de la dernière place du groupe,

QUATRIEME LIGUE

Lens II - Steg
Salquenen II - Chippis II
Rarogne II - Montana
Granges - Viège II
Bramois - St-Léonard II
Ayent - Conthey
Vex - Sion III
Grimisuat - Baar Nendaz
Fully II - Bagnes
Chamoson II - Martigny III
Vollèges - Saiilon
Evionnaz II - Collombey II
Troistorrents I - Bouveret
Troistorrents II - Muraz II
Vouvry - Vionnaz

Groupe I Rarogne II mène devant
Viège II , Montana et Steg. Le titre ira
à l'une de ces quatre équipes. Com-
me Rarogne et Montana seront aux
prises , la journée paraît favorable à
Viège II.

Groupe II Conthey mène le bal de-
vant Grimisuat et Ayent. Trois équi-
pes aux chances égales (pour l'ins-
tant) talonnées par un outsider : E-
volène (dont nous ne savons pas par
quel maléfice les résultats sont sou-
vent inversés le dimanche soir !) Gri-
misuat peut prendre seul la tête car
Ayent recevra Conthey, match vedet-
te du groupe.

Groupe III Orsières et Saiilon sont
les deux candidats au titre ; tous deux
n'ont pas encore perdu un seul point.
Contre Vollèges, Saiilon doit gagner
et rejoindre ainsi son rival. Vollèges,
qui est dernier , se défendra farou-
chement car il est urgent pour lui
d'obtenir quelques points, vu le re-
dressement amorcé par Bagnes (vain-
queur de Saiilon en coupe valaisan-
ne !)

Groupe IV Evionnaz seul leader :
derrière lui Troistorrents I et Muraz
II ; les autres sont assez loin. S'il bat
Le Bouveret , ce qui est dans ses cor-
des, Troistorrents rejoindra Evionnaz.
Un match très disputé sera celui de
Vouvry ; ce derby ne manquera pas
de couleurs et d'animation !..

JUNIORS

Interrégional
Sierre - Monthey
Martigny - Lausanne

1er degré
Salquenen - Grône
Brigue - Saxon
Viège - Sion

Viège restera leader car il bal t ra
certainement Sion. Salquenen gardera
la deuxième place car il apparaît bien
plus fort que Grône.

2me degré
Ayent - Sierre II
Granges - Chippis
Grimisuat - Sion II
Rarogne - St-Léonard
Conthey - Ardon
Vétroz - Saiilon
Chamoson - Leytron
Châteauneuf - Fully II
Muraz - Martigny II
Fully I - Troistorrents
Vernayaz - Bouveret
Bagnes - St-Maurice

Groupe I : Rarogne et Sion II sont à
égalité. Qui prendra la tête ? Tout dé-
pendra de leurs adversaires : St-Léo-
nard et Grimisuat dont le comporte-
ment a été modeste jusqu 'à présent.

Groupe II : Vétroz seul leader de-
vant Leytron. Le premier recevra Saii-
lon et ne devra pas le sous-estimer
car c'est un adversaire valeureux. Ley-
tron s'en ira à Chamoson et risque d' y
laisser des plumes !

Groupe III : St-Maurice et Martigny
II partagent la première place. A Mu-
raz Martigny sera plus sérieusement
à l'ouvrage que St-Maurice à Bagnes ;
on peut donc penser que les Agau-
nois pourraient être seul leader di-
manche soir.

Juniors B
Sion I - Chippis I
Monthey I - Sion II

Championnat cantonal, VETERANS
Monthey - Sion

E. U.

La Coupe Suisse
PREMIERE LIGUE

Les clubs de première ligue joue-
ront dimanche pour la Coupe. Voici
l'ordre des matches intéressant la
Suisse romande.

MONTHEY-Stade Lausanne
Etoile Carouge - SIERRE
Vallorbe - MARTIGNY
Victoria Berne - LA TOUR
Madretsch - PAYERNE
BOUJEAN - Tramelan
Le Locle - CENTRAL
Montreux - INTERNATIONAL
Assens - FORWARD
Meyrin - VEVEY
Wettingen - BERTHOUD
LANGENTHAL - Allschwil

(en lettres majuscules les clubs de
lre ligue)

Tous les clubs du groupe romand
seront donc en lice. On remarquera
que neuf d' entre eux devront se dépla-
cer pour affronter un « petit » sur son
terrain. Voyage qui s'annonce diffici-
le car le club de ligue inférieure se
livre toujours à une débauche d'éner-
gie lorsqu 'il reçoit un « grand ». Cha-
cun revendique l'honneur de le vain-
cre. Il faut donc s'attendre à des sur-
prises.

Seront sérieusement a l'ouvrage et
auront beaucoup de peine à s'affirmer :
La Tour à Berne contre Victoria ; Cen-
tral au Locle ; International à Mon-
treux ; Sierre à Genève contre Etoile
Carouge ; Berthoud à Wettingen.

Boujean , Vevey et Langenthal joue-
ront chez eux et s'affirmeront plus ai-
sément. Quant aux FC Martigny, For-
ward , Vevey et Payerne, ils ne devront
pas mésestimer leurs valeureux adver-
saires ; tout excès de confiance serait
nuisible et pourrait leur coûter cher.

Nos trois clubs valaisans devraient
passer ce premier obstacle. Sierre au-
ra certainement la plus dure tâche car
Etoile Carouge possède une bonne
équipe ; Vallorbe est également en for-
me et résistera bien à Martigny du-
rant une mi-temps. Stade-Lausanne se-
ra l'hôte de Monthey. Joli match en
perspective les Vaudois n'ayant rien
à perdre dans l' aventure et jouant ha-
bituellement très bien en coupe.

Tm
Maîtrise et tirs

d'automne
Une innovat ion intéressante a etc

i n t r o d u i t e  par  la Cible de Sion : l'or-
ganisation d'ium .tir de maîtrise de so-
ciété. Ce programme comprend 60
couips. à t i re r  dans l,es trois positions
pour les armes libres et dans deux ou
trois positions pour les armes d'or-
donnance. Cette maîtrise se dispute-
ra également à 50 mètres.

Ce tiLr se déroulera samedi 5 octo-
bre, de 14 à 18 h., et dima n che 6 oc-
tobre, de 9 h. à 12 h. et dp 13 h. à
15 h. Les tirs d'automne de la Cible
débuteront aux .mêmes dates. Voici
encore les autres séances prévues
pour les t irs  dau.tom.ne, samedi 12, de
14 h. à 17 h., dimanche 13, de 9 à
12 h., samed i 19, de 14 h. à 17 h.

La médaille de maîtrise, créée par
l'excellent professeur- et artiste. M.
Marc Lovey, est splendide et d'un at-
trait ra re. Ce tir va au-devant d'un
grand succès.

Les sports en Haut-Valais
Deuxième ligue : décidément Viege

joue de malchance. Pourtant  l'équipe
avait bien débuté dans le champion-
nat , mais vient de perdre deux mat-
ches de suite. Dimanche, les rouge et
blanc se déplaceront à Chipp is où ils
ont toujours une peine immense à
gagner des points. Pour la troisième
fois cette saison (sur 6 matches) 1 é-
quipe devra aligner des remplaçants ,
car en plus d'Imstepf Louis, Blatter
s'est blessé dimanche contre Sierre ct
ne pourra pas jouer. Il en est de mê-
me de Pfammatter Evvald , qui a re-
joué trop vite après son ang ine. Mais
Viège "se doit de gagner , s'il veut gar-
der le contact avec les équipes de tê-
te. Comme prévu , Rarogne a pris la
tête du classement, puisque St-Maurice
s'est fait battre à Montreux, tandis que
les Haut-Valaisans donnaient un ré-
cital de football d' attaque aux réserves
sédunoises. Rarogne, le benjamin , après
4 matches totalise 7 points , ayant
marqué 20 buts contre 4 reçus. Ceci
en dit long sur la valeur de cette équi-
pe. Le choc de dimanche prochain à
St-Maurice sera épique , car , en cas
de victoire les Agaunois rejoindraient
leurs adversaires. Rarogne qui paraît
moins à l'aise à l'extérieur que chez
lui , est tout de même capable de rap-
porter les deux points , et de tran-
cher ainsi la suprématie (momentanée)
dans ce groupe.

Troisième ligue : Brigue s'en est al-
lé à Vétroz perdre une fois de plus ,
juste pour ne pas perdre l'habitude.
Il est maintenant grand temps que les
jaune et noir se reprennent , sinon il
sera trop tard. Dimanche, devant son
public , le FC Brigue en découdra avec
Ardon et remportera deux points pré-
cieux. L'autre larron , lui aussi un
« benjamin », le FC Salquenen a rap-
porté un point de Saxon , ce qui n 'est
déjà pas si mal. Comme d'autre part

Méthode d alimentation
et nouveau l iv re  de cuis ine  Bircher-
Benner. Par Mme R. Kuiiz-Bireher  et
les collaborateurs de la Clini que Bir-
cher-Benner. 320 pages (16 x 22 cm.),
100 recettes et menus, etc., et tous les
régimes ; sous couverture illustrée. 15
francs. Distribué en Suisse par le
Bircher-Benner V-er'lag, Erlenbach
(Zurich).

L'auteur de ce l ivre  est .la f i l l e  du
Dr M. Bircher-Benner . connu  dans
toute l'Europ e comme créateur d'une
thérapeut ique a l imenta i re  qui s'af-
f i r m e , de plus en plus comme une
nouvelle manière de guérir .

Dès le début du siècle, l' inf luence
du Dr Bircher-Benner fut  considé-
rable en diététique ; il réclama une
nourr i ture  nature l le, protégée contre
toutes les 'manipulations i'nutiles. Il
est actuellement reconnu comme
l'inspi ra teur  de la diété t ique moder-
ne.

Dans ce livre d'ar t  culinaire, pré-
cédé d'une partie explicative de la
méthode a l imenta i re  du Dr Bircher-
Benner , l'auteur a rassemblé toutes
les plu s fameuses recettes diététiques
en usage dans la cl inique Bircher-
Benner de Zurich , qui  reçoit les ma-
lades venant  de toutes les parties du
inonde, hommes d'Etat , artistes en re-
nom, etc.

La méthode al imentaire Bircher-
iBenner ne présente pas la v iande
comme -ini a l iment  favorable pour le
malade et considère qu'elle est
secondaire dans l'al imentation du
bien-portant, alors qu 'en règle géné-
rale la cuisine occidentale est tou-
jours centrée s:u r la viainde. La mé-
thode (insiste sur l'importance des vé-
gétaux, spécialement émis ; le Dr
Bircher-Benner f u t  en effe t  un  des
premiers en Europe à at t i rer  l'at ten-
t ion  sur  l'importance en alimentation
des f ru i t s  et légumes crus, et de leur
jus .  Depuis, bien des écoles se sont
inspirées de sa méthode.

Cet ouvrage présente un ensembl e
de recettes d'un part icul ier  intérêt ,
aussi bien pour la saveur que pour
l'économie. De nombreux menus com-
plètent les recettes : menus de fêtes,
menus riches et simples, etc.

La partie consacrée a u x  régimes
comporte un ensemble u n i que de con-
seils et de menus s'appliquan t aux
maladies  les plus diverses.

Le seul livre de cuisiine Bircher-
Benner  nouveau et complet.

L'Ecolier Romand
Numéro du 1er octobre 1957. — Ce

numéro enchantera .les ama teu r s  d'a-
ventures en pays lo in ta ins  on leu r
p roposant : u n  pass ionnant  documen-
taire snrr les Touaregs.

Il contient d'autre part :
— Une légende chinoise : La justice

de Fa-Tho.
— La suite du feuilleton policier :

€ L'Enlèvement de M. Pcrvenchel-
le >.

— La page que vous faites vous-mê-
mes.

— Pour les bricolages : Pillage amu-
sants. Pou r les chercheurs : Les
mystères de la bougie.

Et des jeux, des devinettes, des
charades, etc.

Numéro spécimen gratuit sur de-
mande à « L'Ecolier romand », 8,
rue de Bourg, Lausanne. Abonnement
annuel : Fr. 6.—. C c. p. Jl 666.

Gr 'me sest  fait  contrer par St'Léo-
nard les Haut-Valaisans restent en tê-
te du classement avec Crune. Diman-
che ces deux équipes se réncohlre-
roni sur le terrain de Salquenen'. La
bataille sera terrible , l' enjeu impor-
tant. Toutefois , nous croyons le FC
Salquenen capable de faire pencher la
balance en sa faveur. Cela vaudrait
la peine , puisque l'équipe pourrait
s'installer seule en tête du classement.

Quatrième ligue : il y a eu relâche
à cause de la coupe valaisanne. Un
seul résultat  dans le Haut , mais qui
constiiue néanmoins une surprise. Ra-
rogne Il a battu Steg 1 chez ce der-
nier. Voilà qui précise les ambitions
des réserves raronaisos en champion-
nat. Dimanche ils donneront la rép li-
que à la coriace équipe de Montana ,
tandis que Steg s'en ira à Lens cher-
cher deux points. Viège II , qui a beau-
coup faibli , se déplacera à Granges ot
esaiera de glaner au moins un point.
Quant à Salquenen II , il sera aux pri-
ses avec Chippis II.

Juniors : en 1er degré, en ouverture
du match de 3e li gue , Salquenen re-
cevra les jeunes de Grône. Ce match
créera déjà uno bonne ambiance pour
le grand choc qui suivra. Brigue aura
la visite de Saxon et devrai t  norma-
lement l'emporter , tandis quo Viège
aura fort  à faire pour venir à bout des
coriaces sedunois.

Athlétisme : samedi après-midi à
Viège, le HC Viège tentera un ultime
essai pour le championnat suisse in-
terclubs, catégorie Hockey sur glace.
Viège alignera ses éléments bien con-
nus comme les frères Meier et Truf-
fer , Salzmann , Lareida , etc. Rappelons
que l'année dernière , lo HC Viè ge s'é-
tait  classé au deuxième rang de toute
la Suisse.

Bajo.

Une récolte peu commune
Le temps des récoltes 'ne répond ja-

mais complè tement  a u x  espoirs et
aux craintes qu 'il suscite et , jusqu 'au
dern ie r  moment , il réserve -une par t
de su rprise.

Et pourtant...
Ponr ta n t , i.l en pst Uiii e, peu com-

m u n e , qu i  touche à des périodes ré-
gul ières  et qui ne réserve que d'heu-
reuses perspectives.

C'est la récolte des lots de la Lo-
terie romande dont la prochaine est
fixée au 5 octobre et qui va combler,
une fois de plus, bien des désirs.

L ' in s t i t u t ion  continu e, en effet , à
consacrer ses bénéfices aux oeuvres
de -bienfaisance et d' u t i l i t é  publi que.
sans cesser de m u l t i p l i e r  les chances.

Deux gros lots, l' un de Fr. 100.000.-.
l'a u t r e  de Fr. 50.000.- figmronit au ta-
blea u qu i  comprend de nombreux au-
lnes lots intéressants.

N'oubliez pas de prendre vos bil-
lets !

iisdio-ëélévisiGn
Jeudi 3 octobre

SOTTENS. — 7 h. Radio-Lausan-
ne vous dit bonjour. 7 h. 13 Infor-
mations. 7 h. 20 Disques. 8 h. Fin.

H h. Emission d'ensemble. 12 h.
Carden-Pur ty .  12 h. 15 Le quart
d'heure du sport if .  12 h. 45 I n f o r m a -
tions. 13 h. Succès en tête. 13 h. 30
Compositeurs suisses. 13 h. 45 Trois
poèmes de Stéphane Mallarmé. 14 h.
Fin.

16 h. Thé dansant .  16 h. 30 Re-
f r a i n s  fa voris. 17 h. Quelque part
dans le monde. 18 h. 30 Le m.icro
dans la vie. 19 h. 25 le miro i r  du
temps. 20 h. Pour qui  sonne le glas.
20 h. 30 Echec e.t mat.  21 h. 15 Fête
des Vendanges de Neuchâtel. 22 h.
Le miro i r  du temps. 22 h. 50 Infor-
mations. 22 h. 55 Premie r  concert
d'a b o n n e m e n t  de l'Orchestre de
chambre  de Lausanne.  23 h. 45 Fin.

BEROMUNSTER. - 6 h. 15 Infor-
mat ions .  6 h. 20 Disques. 7 h. Infor-
mations.  7 h. 30 Fin.

11 h. Emission d'ensemble. 12 h.
Disques. 12 h. 30 I nformations. 12 h.
40 Disques. 14 h. Compagnons de la
vie. 14 h. 30 Fin.

16 h. Sur les traces de la musique
populaire orientale. 16 h. 30 Soirs
étrangers. 17 h. 05 Offenbach en
Amér ique .  IS h. Concert pur  le Ra-
dio-orchestre. 18 h. 40 Actua l i t é  ca-
tho l ique .  19 h. Orgue. 19 h. 20 Com-
muniqués .  19 h. 30 In format ions .  20
h. Musique de ballets américains .  20
h. 30 La comédie humaine .  21 h. 35
Q u a t u o r  à cordes. 22 h. 15 In fo rma-
tions. 22 h. 20 Musique dc concert
et d'opéras. 23 h. 15 Fin.

réhabilitation des D0MINICAI
NES DE BETHANIE ?

Achetez « BOUQUET de PROVEN-
CE », eau de Cologne à base de plan-
tes naturelles qu 'elles préparent elles-
mêmes, . pour frictions, ayant égale-
ment des propriétés adoucissantes
pour : fatigues et douleurs musculai-
res, névralgies, etc... En plus du bien-
fait procuré par ce produit de qua-
lité, vous aurez la joie de fournir le
gagne-pain d'une Oeuvre de grande
portée sociale actuelle.



la boisson de table sans alcool
au précie ux sérum lactique

agréableet saine
«S»'. ? mousse comme une
«SLè* '» bière blonde ...

MK-
Xg&\. y est douce mais pas trop ...

|» IL .- y rafraîchit délicieusement sans

i a?' refroidir...

* ' Hl ^ 
a 

un effet régulateur profond
>E sur votre organisme ...

*.»';¦_ '' \
£/ ¦!<*' W le désaltérant idéal pour la
'**,'

¦'*¦&. Il table familiale et avant tout
'" ' ;^g aussi pour l'automobiliste.

-ÊÊÊ¦¦ i JmS t̂mÊnS!mmmmmm9mim

\mmAf m\ BFv-¦ 'Mtmm WÊÊ

Sans aucun produit
^r̂ ^WWM p̂ 

chimique conserva teur.

S'obtient maintenant partout!
OBI S.AL LAUSANNE

Dépositaire : F. Bruttin , Eaux Minérales, Sion.

La jeunesse est belle "
Le banquier flo-

rentin Laurent de
Médicis était l' un

des grands esprits
de la Renaissance;

il ne vivait pas pour
amasser de l'argent ,

mais encourageait les
beaux-arts dans toute

la mesure de ses
moyens. C est ;\ Laurent le Magnifique que
nous devons ces sages paroles : «La jeunesse
est belle, mais s'enfui t  rapidement; pour être
heureux , profitons du présent. » s*********************** land. Cette organisation ren-
Notre jeune génération - mieux J Lejîltre Bruncttc: % seigne notre acheteur sur les
que les précédentes peut-être - % la protection la p lus efficace r % régions et les planteurs qui
sait jouir du moment présent , ********#*****##***¦*****¦ pourront lui fournir les meil-
sans se laisser submereer par les obli- leu res récoltes.sans se laisser submerger par les obli-
gations comme tant  de ses aînés. Elle
apprécie mieux aussi les agréments de l'exis-
tence; c'est pourquoi on voit toujours des
paquets de Bruncttc partout où il y a des
jeunes : cours du soir, écoles de recrues, Uni-
versité. La jeunesse est attirée parla Bruncttc:
elle sait que la Brunette est une cigarette
jeune... qui a fait son chemin par ses propres
moyens.
Le seul fait que le chiffre d'affaires de la
Brunette augmente d' année en année, qu 'il
est aujourd'hui vingt fois p lus élevé qu 'en
1959, prouve déj;\ que la Brunette n 'est pas
une cigarette ordinaire. Une telle ascension
est quel que chose de prodigieux; elle prouve
aussi que le fumeur  suisse a bon goût.  Des

Lu FABRIQUES Ut-. TARAI.  RE! Ml S S A . i Semérw-Ncuchitel. «ont ouverte* h ton? los risiipurs.
Ic« innnli , mervrv.ii et jeu.ii. ain<i i^uo le* premiers lundi et samedi de chaque mots. \ i*iti -< à '* . 10. 11.
14, 15 et lfo heures commentaire* et explications en français et en allemand Prière de ; annoncer Tel 0r,s' 5 7S 01

Le poêle à mazout SURSEE
dispense une chaleur confor- .

table, régulière et aisément ré-

glable. C'est un produit suisse

de qualité qui répond aux be-

soins suisses. Entièrement

revêtu d'un manteau en métal,

traité en brun clair ou en vert.

Brûle automatiquement , donc

pas d'entretien. Consomma-

tion minime de mazout , au-

cune odeur de mazout.

Modèles pour chauffer

90-400 m 3,
de Fr. 470.- à Fr. 790.-.

Demandez le prospectus dé-

taillé du poêle à mazout.

0 L M A Halle I - Stand 42

A vendre
betteraves

rendues sur place. On
prendrait  'C.n échange
du fumier.

M a net Marcel trans-
port Fully. Tél. 6 32 30.

baraquement démontable
se transformant on chalet 6,90 m. x 12,50 m. en
bon état. A la même adresse on achèterait 500
tôles ondulées.
Ecrire sous chiffre P 12611 S à Publicitas, Sion
ou tél. (027) 4 22 84.

Soins des pieds
Mlle G. MOHAND de Marti gny mécanicien

de garage intelli gent
et honnête , serait en-
gagé de «iiiite à St-
Maurice.

S'atlir. sons C 3212
Bill Nouvelliste.

Pédicure
Spécialiste diplômée recevra a Saint-Maurice a

l'Hôtel Dent du Midi , tél. 3 62 09 :

Jeudi 10 octobre, dès 8 h. 30

milliers et des milliers de fumeurs ont cons-
taté que la Brunette offre un maximum.
Effectivement, qu 'il considère le tabac, le
filtre ou la manufacture , le connaisseur dé-
couvre dans chaque détail une nouvelle «per-
formance» . La Brunet te  a été, par exemple,
la première ci garette Mary land à envoyer
chaque année son meilleur expert outre mer
pour y choisir les tabacs les plus fins.
Aujourd'hui , la Brunette a fait encore un pas
de plus : elle a créé sa propre organisation
de surveillance pour contrôler continuelle-
ment les cultures de tabac de tout le Mary-

Toutefois, même les tabacs les plus fins ne
sont rien sans l' art du mélange et la tech-
ni que de la fabrication. Deux domaines dans
lesquels la Brunette s'est acquis une répu-
tation internationale.  Ses experts chargés de
mélanger les tabacs ont une renommée mon-
diale et la fabri que Brunet te  est visitée et
admirée par des industriels du monde entier -
même du Siam et des ^""""H -\
Etats-Unis. 

(ùf âÊ^i VXBref , celui qui  fume  la Bru- l \y r-^*.fflK * 
J

nette en a bien pour son ^ (>.® [ ^gjp^* S
argent , car : aucune /.,3P7/*yV ,->rv
cigarette n est p lus (fjW\ <

r £ »7//§douce, aucune n a un ^*im-f r  l- * I^i/^ **̂ 2r
f iltre meilleur. _ //is^^^^^\̂ ^^^

(SmY /  <T 2 0 f l .
Format normal : aivc ou sans f i l tre.
Long forma t : seulemcru ai<cc f i l tre.

Apprenti
• m

Jusqu 'à dimanche 6 ( I ) im
14 h. 30 et 20 h. 30)

Le passionnan t f i lm fra n
cais dVspionnaee

ACTION IMMEDIATE
avec Henri Vidal et Barbara
La âge.

Dimanche 6 à 1? h. et lun-
di T.
Fernand Revnand dans son
1er f i lm

LA BANDE A PAPA
C'est à pleurer de rire !

Jusqu 'à d i m a n c h e  (14 h. 30
et 20 h. 30).

Le f i lm  qui  fai t  dar.rycow-
ler toilit Mart igny.
L'AMi DE LA FAM LLE

avec J inénarrable  Darrv
Cowl.
L'île vra iiP cure de fou-rire
ON RIT ! ON RIT ! ON RIT !

Dimanche 6 octobre à 17 h
LA REVOLTE

DES DIEUX ROUGES
Vous ne verrez j a m a i s - f i l m

plus mouvementé ! Tout sim-
plement formidabl e, pas un
i n s t a n t  de ré p it dans la « Ré-
volte <les Dieux rouges >

Avec Errol Flynn et Patri-
cia W y more.

Du vendredi  4 au diman-
che 6 octobre

LE COMTE
DE MONTE-CRISTO

1ère partie : LA TRAHISON
Edmond Dan tes , un des plus
prestigieux personnages ro-
manesque s de tous les temps.
D'après le chef-d' œuvre d'A-
lexand re Dumas , pour la le
fois en couleurs.

Avec Jean Marai s  et Folco
Lnlli.

Dimanche  6 octobre à 17 h.
MAINS CRIMINELLES
Vous serez J cloués ? sur

voirç fau teu i l  par l'extraor-
dinaire  et imprévisible coup
de théâtre qui termine ce
f i lm  intense , poignan t , inha-
bituel. Un fi lm réellement
« diabol i que  _ > .

Avec Ar tu ro  de Cordova ,
Laetitia Pa.lma.

In te rd i t  en - dessous de 18
ans.

Du jeudi  3 au dimanch e 6
oclobre.

MATERNITE
CLANDESTINE

Le problème psychologique
de l'adolescence. Une équi pe
de jeunes  garçons s'est pen-
chée su.r l'angoisse et la
souff rance  d'une jeune fi l le
abandonnée... t raquée , déses-
péré,e.

Av .ec Dany Carrel et Mi-
chel Roux.

Jeudi 3
Eddie Constantine dans
VOTRE DEVOUE BLAKE

Du vendred i 4 au diman
che 6

Une explosion de rire !
L'IMPOSSIBLE

MONSIEUR PIPELET
avec Michel Simon

_. Attention ! Samedi - diman-
•'< che 20 h. 30.

Age d'admission 18 ans.
FERNANDEL bat tous les

records du rire dans
COIFFEUR POUR DAMES

LE BALLON ROUGE
Dimanche : Matinée à 14 h.

30 :
Le ballon ronge et Une Fée
pas comme les autres.

Ln spectacle qui  émerveil-
le .les petits et enchante les
grands.

Dès vendredi , le feuilleton
radiophonique de Sottens :

A L'EST D'EDEN
James Dean, cinémascope .

d'après 'l'œuvre de John
Steinbeck.

Au res taurant  de Fully.
dimanche : brisolée dfcs fa-
milles.

IMPRIMERIE RHODANIQUE
travaux en tous genres
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Fonte émaillée
ou CONSTANTIN FILS S. A. - Tél. 2 13 07 garantie

tôle d'acier Rue des Remparts d'une année

Morges - Fêle des Vendanges de La Côte - 5 et 6 oclobre
Samedi 5 : 15 h. Corso fleuri des enfants - 20 h. 30 Cor- Dimanche 6 : Grand cortège folklorique (40 chars et
tège. Farandole costumée et masquée. Bataille de con- groupes, 11 corps de musique). Bataille de confetti,
fetti. Concerts. Bals dans les rues Concert. Bals.

Trains spéciaux (billets à prix réduit) Pas de finance d' entrée

ANNONCEURS!
N'oubliez pas que le "Nouvelliste Valaisa n „
a de loin le plus fort tirage du canton l

La nouvelle

Police triplex de la « VITA »
procure triple protection en une police :
en cas de vie :

paiement de la somme assurée sim-
ple,

en cas de décès dû à la maladie :
paiement dn double de la somme as.
surée,

en cas de décès par suite d'accident :
paiement du triple de la somme as-
surée.

De plus, en cas d'invalidité :
libération du paiement des primes et
versement d'une rente invalidité.

La nouvelle Police TRIPLEX de la > VI-
TiA » est simple en sa structure mais ri-
che en garanties.

Demandez notre prospectus.
« VITA » Compagnie d'assnrances sur la
vie.

Agent général du Valais :
MARCEL MOULIN - MARTIGNY

Tél. (026) 6 12 45

Rrttniick nnilirolio (découpez ce bon muni de votre adresse complète]
Veuillez m'envoyer sans engagement le catalo-
gue illustré gratuit.Profitez de la baisse sur notre

service N?m Prénom 

GENEVE - NICE

Prix Simple Course, avec Hô
tel en cours de route Fr. 54.-
Prix Aller et Retour Fr. 103.-

AUDERSET & DUBOIS Voyages
16, place Cornavin, Genève, tél. 32 60 00
ou votre agence habituelle. -

ANAAlflitlaf» SffX * dSl̂ V-l LA BANDE A PAPA
Vous le verrez dans ses fameux

sketches : « Les œufs cassés _ > , « Chez
le t'ai 1 leur J , >« Le 22 à Asnières. »,
etc. etc.

Avant de l'entendre vous rirez dé-
j à !

ytt̂ conrerencess^^a^
A l'Etoile - Martigny

Un chef-d'œuvre du film « d'es-
pionnage » à l'Etoile.

Jusqu'à dimanche 6 (Dim. : 14 h.
50 et 20 h. 30)

•Les plans d'un nouveau « roekett _>
disparaissent...! L'inspecteur Coplan,
l'as des ¦ services de renseignement s
françai s, en action.

ACTION IMMEDIATE
avec Henri Vidal et Barbara Laage.

Deux heures de mystère et d'ac-
tion... Un fi lm au < suspense » inou ï
qui vous montrera ce que !a presse
ne .révèle jam .-iis : l ' incroyabl e vie
des agents secrets-

Dimanche 6 à 17 h. et lundi 7.
Fernand Raynand , le Bourreau

d'enfants ;> . dans son premier film ,
avec Noël Roquevert et Louis de F.u-
nés :

ON RIT AU CORSO
Cette semaine Je Corso présente

le 'fi 'lm qui fait « darrvcowlcr » tout
Martigny : L'AMI DE LA FAMILLE
avec enfin dans un grand rôle, l'iné-
narrable Darry Cowl en compagnie
de Raymond Bussièrcs, A.nnctte Poi-
vre , Micheline Dax. Béatrice Alta-
riba et Pascale Aud ret. Après avoir
vil ce film , vous ne direz plus « j e
HgOle», vous direz c j e  darrycow.lc >.
Car c'est à une cure de fo-u-rire que
vous convie celui qui est en passe
¦de deveni r  l'une des plus grandes
vedettes comiques de France, l'im-
payable Darry Cowl que vous avez
¦eu l'occasion de voir dans main t s
f i l m s  à succès (comme Paris-Palace
Hôte!, comme La Joyeuse Prison) où
dans dt-s rôles épisodiques . il déchaî-
nait  les rires... Dan s L'AMI DE LA

Sommelière

O MoteurCUISTO ASE

^

35 000 Frs
demandés pour vente brevet , affaire
industrielle. Gros rapport , vente et
placement assurés, connaissances
techniques pas nécessaires, curieux^
s'abstenir. Ecrire sous chiffre P. C
18185 L., à Publicitas, Lausanne. ,

MERCEDES - BENZ

Type « 220 S », 1956, conduite intérieure
noire , roulée 2,7 000 km., parfait état. Ga-
rantie. Prix avantageux. S'adresser :

Garage de la Gare, Gribi et Leuba S. A,
Lausanne, tél. (021] 23 61 61, pi. de la Gare

F I A N C E S
avant de conclure tout achat de meubles, deman-
dez sans engagement le catalogue gratuit de la
maison spécialisée Roger BERCLAZ, Ameuble-
ment, Sierre, tél. 5 03 12

Adresse

de confiance , deman
dée tout de suite.

Eventuellement dé
butante.
Café suisse, Aigle, tel
(025) 4 22 07.

framboisiers
A vendre beaux plan
tons, gros fruits, à Fr
30.— le cent. S'adres
Beney Romain, St-Ro
main, Ayent.

FAMILLE, il a pour la première fois L'IMPOSSIBLE MONSIEUR re qui émerveillera les petits et en-
le grand rôle et cela pour la plus PIPELET chantera les grands avec : Le Bal-
grande joie de ses nombreux admi- av,ec Ga'by Mor.lay, Etchika Chou- ^"n R°ii'ge et Une Fée pas comme
rateurs et de tous ceux qui von t reaU j ^oii] .Roquevert , Louis de Eu- 1(; s autres.
le devenir après avoir vu ce film... ^s, Maurice Baquet, Jean firochard , r- 
Vo.us verrez ce qu il en coûte d'avoi r 0t_c ej c_
un ami , de l'empêcher de se tuer , de Deux heures de détente et de fou- Voyages d'automne à prix ré-
devoi r l'héberger, de ,h.;i rendre rire à ne p<ls manq,lljC r | y if , Chemins de fer Bri-gout a la vie , quand celui-ci s appel- "**" *"" ™" »»¦¦»•¦ ¦¦¦»
le Darry Cowl ! Raymond Bussières Cinéma d'Ardon. 9ue " Viège " Zermatt et du Gor-
s'arraehera les cheveux, mais vous " ««._«—»,
vous pleurerez de rire ! COIFFEUR POUR DAM ES "ergrot.

Jusqu 'à dimanche (dim. 14- heures et LE BALLON ROUGE Le samedi et dimanche, 5 et 6 oc-M) et 20 h. 30) Location 6 16 22. . t(Jb m? u dé]ivré à t,i t re ^.
C.na~n REX S„ÏM1 , U,n "'le . programme a satisfaire é , , ,, |U spécia,l x é-Mer etCmema REX - Saxon l,es plus exigeant? vous est offert 

 ̂ comportant \HI rabais d'envi-
jeudi 5 ^K 

semaine-ci : D u n e  part  le T0 %  ̂ biI ,e(f . sf>n( valableS
Ldie Constantine vous promet que ^IZrn^T k^L^^rll f « «toux -les 5, 6 et 7 octobre a.,

ça va sauter et que les .souris » du cinéma et -Médaille, d'-or dç- YeniJ Les enfa nts de 6 à 16 ans pa ient b
vent drôlement valser.. . 

 ̂. e, d.au.tT,e part m ,spectacle du moitié d,es taxes spéciales.
VOTRE DEVOUE BLAKE pins h a u t  con i que : .Coiffeu r p<>u r U. dimanche , 6 octobre, les trains

aiyec les charmantes *p in- i i | j  » : Da- Dames » ou Fernândel bat tous les ( i r [H , leront  SUtI la ,i?ne ,dlI Corner
nielle Godet, Dora iDoll. Colieite Dc- records d,e bonne humeur détenus { selon horaire spécial,
réal et Simone Paris. Jusq u'ici. °

Du vendredi 4 au dimanche 6 Samedi, d i m a n c h e , 20 h. 30. Age Tous renseignements comiplemen'
Une explosion de rire comme vous d' admission : 18 ans. taires par les stations ou par l oA'

¦n 'en avez jamais  entendue... Le film At tent ion  ! Dimanche  en matinée minis t ra t ion  VZ/GGB à Bri gue,
le plus drôle de Michel Simon : à 14 h. 30 un spectacle extraordinai- "•

Belles poussettes
crèmes 60 et 43 Fr. ;
armoire vitrée 180 x
100 à 63 Fr. ; coupe
racine 15 Fr., fauteuil
de maladie 12 Fr., re-
morque pour vélo 30
Fr.

LEVRAT, Industrie
6, Lausanne.

Je cherche pour tenir
un ménage soigné

2 gentilles
jeunes filles

sachan t un peu cuisi-
ner propres et actives.
Congés réguliers bons
gages. Date d'entrée à
convenir. Faire offres
ou téléph. (039) 3 15 25.

Mme Marcel Favre,
(Boucherie Jurasienne
rue de la Côte 7, Le
Locle.

plantons
fraisiers

Montât à Fr. 3.— et
3.50 le Cjent , suivan t
quantitési.
Fernand Barioly, Mar.
tigny. Tél. (026) 6 17 54.

Pour cause deces à
vendre

FIAT 1900
modèle 1953 48 000 km
parfait  état.
S'adresser Hoirs Tra
vellet'ti vins, Sion. TéJ
2 23 52 ou 2 32 86.

Q Râpe à légumes

© Presse à fruits

©Appareil à moudr

Q Mixer

En démonstration
jusqu 'à samedi

à notre Dpt
Arts Ménagers

Office des lai'llites

Liquidation
totale

Rabais de 50 % sur
tous les articles.

CONFECTION
Dames : costumes,

mantea u mi-saison', hi-
ver, robes, jupes, blou-
ses, pantalons de ski,
top-coat.

Messieurs: manteaux
mi-saison, hiver , pan-
talons ville, folg et ski
complets, vestons, id-uf-
fel-ooat.

Enfants : encore
quelques pièces, com-
plets, manteaux, etc.

L. BERSET, rue Hal-
dimand 11, 2e étage,
Lausanne.

Le préposé : M. Lui-
sier.

Hôtel à Verbier cher-
che pour 4 mois de
saison d'hiver deux

filles de salle
expérimentées. Faire
affres avec copies de
certificats, photog ra-
phie et timbre-réponse
à case postale No 7,
Vierbier-Mondzeu.

Lits doubles
comprenant 2 divans
métalliques superposés
2 protège-matelas, 2
matela s à ressorts (ga-
rantis 10 ans) à enle-
ver pour

Fr. 280.—
port compris.

W. Kurth , Case 22,
Lausanne 16, tél. (021)
24 66 66.

5 x CUISTO seulement

Fr. m.-
dès aujourd'hui

Très beau meuble
RADIO
a vendre
d'occasion

Marque Marconi (Voix
de son maître). Trois
longueurs d'onde, pri-
se pour liant-pa rleur,
rouniie-disques moder-
ne , 3 vitesses, muni de
télédiffusion'. Magnifi-
que sonorité
Adr. Jenny, Pré Rus-
sin , Aigle. Tél. (025)
2 28 50.

Appartement
à remettre à Month ey
2 Va pièces, confort , lo-
yer modéré, pour le
15 octobre ou date à
convenir.

Tél. (025) 4 23 41 ou
4 29 14.

A vendre

fumier
de moutons 20 m3.

Tél. (027) 2 37 68, à
Bra mois.

Veiu-f, cinquantaine,
commerçant, cherche

PERSONNE
pour tenir le ménage.
Pressant. Offres tél.
(026) 6 19 10.

tracteur
« Fprguson » revisé, en
parlait état. Prix à
discuter.
Ca'fé Mayor, Monthey.
Tél. (025) 4 27 40.

BLANCHISSERIE
Cause santé, affaire

premier ordre à re-
mettre à Montreux.
Offres écrites à Fidu-
ciaire J. A. Archimi
& Cie, Madeleine 33b

VEVEY

Pensées
à grandes fleurs , bel-
les plaintes fleuries,
belles pâquerettes,
chrysanthèmes, etc.
S'adresser à Paul Fa-
vre - Burrin, Chamo-
son. Tél. 4 73 26

A vendre faute d'iean-
plo i

aéro-
engrangeur

Tip - Top. 12 m. de
tuyaux 50 cm. diam.
Pierre Fumeaux

Gryon.

Gentil jeune
homme

pour courses et aider
au laboratoire est de-
mandé.
R. Tenger. Pâtisserie
Montreux, tél. 6 27 12.

ABRICOTIERS
magnifiques sujets de
trois ans, tige et mi-
lige (sur myrobolans.
S'adr. à Marcel Maret
Café-Bar de l'Avenir
Saxon. Tél. 6 22 18.



Au Conseil d'Etat

Le budget 1958
0 Le projet de budget de l'K-

tut pour l'année )9ï8 comporte
nnx dépenses la somme île Fr.
87,962,806.— , et aux recettes une
si i j n i iH-  de Pr. 80,408,806.— ; le
défici t  se monterait don c, selon
ces prévisions , à 2,954,000 francs .
# Le Conseil d'Eta t a homo-

logué le p lan de quartier de
l'Ancien Stand adopté par la
commune de Sion en date du 21
juin 1957.
0 (Le Conseil d'Etat a adjugé

les t r a v a u x  de construction de la
rfrtftti M onla i in-Vc-rnin la  sur t(',r-
ri toire du la commune de Knnd o-
gne pou r un montant du 132,000
f r a n c s  environ.

Plantations et gazages
En vertu de l'arrêté du Conseil d Etat

du 2 juin  1056, tout plant fruitier ou
porte-greffe , à l' exception des abrico-
tiers , et provenant d'une culture située
entre St-Léonard et Martigny sera dé-
sinfecté avant d'être déplacé.

L'obligation de faire étiqueter subsis-
te par contre dans l'ensemble du can-
ton.

Office de lutte contre le Pou
de San José, Châteauneuf .

Geiger au Salon
de l'Enfance

Dans le cadre du Salon de 1 Enfan-
ce, qui se t ient  à Genève du 2 nu 23
oclobre , M. Ceiger exposera son hé-
licolïtère à Pla inpa ln i s .  11 s'y est ren-
du liicir et s'est |x>sé en cours de rou-
le à \ \(TII pou r y prendre nu élève
méritant, qui devra faire , su r  son
preniiiir vol, unie com position.

M. Geiger e f fec tuera  des vols au-
dessus de Genève avec de jeunes lau-
réats  d' un  concours de modèles (ré-
d u i t s  d' avions.

Que voilà une  excellente occasion
pour noi re  . p ilote des glaciers > do
se susciter des émules !

J 
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SiLej re ^
En coupant du bois
Le jeune Béat Constantin, âg é de

14 ans , coupait du bois dans uno fo-
rêt aux alentours de Sierro. Par suite
d'un faux mouvement , la hache vint
« cogner » lc genou du garçon.

C'est avec une profonde plaie que
Béat Cons tan t in  a été conduit à l'hô-
pital de Sierre.

Jambe cassée
Hier , ù la rue du Temp le , une auto-

mobile valaisanne a heurté un mur. Le
chauffeur n 'a pas été blessé mais M.
Marc Clivaz qui l' accompagnait dut
être transporté à l'hôpital avec une
jan fbe cassée. Nous lui souhaitons un
prompt rétablissement.

, .—.—___nçFiB?
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Au couvent
des Pères capucins s iiiiiïSSESS

de Sion dans la regien n̂^
Les exigences du ministère apostoli-

que ne s'accommodent pas toujours  de
celles qu 'imposent le.s fonctions des
Supérieurs. Afin île satisfaire aux unes
ol aux autres dans toute ln mesure du
posiblo, quelques changements sont
oncore intervenus dans notre famille
conventuelle. Les voici :

Lc R. P. jul ien Mayor doit reprendre
la charge de Gardien. Le R. P. Armand
Salamin voit s'ajouter  la charge de Vi-
caire à celles qu 'il avait  do lecteur de
théologie et de préfet des études. Le
R. P. André Perruchoud a été nommé
prédicateur- à la cathédrale et visiteur
des fraternités du Tiers-Ordre.

La communauté sédunoise des capu-
cins so compose au total de 44 reli-
gieux soit : Z7 Pères. 7 Frères convers
ot 10 Frères étudiants en théologie.

Le champ de travail est très étendu
ct varié. Chacun est prêt à donner le
meilleur île soi pour le bien do tous.

Prix des tomates
Prix tixés par l'ordonnance fédérale du D. E. P. du 18 VIt-56 et valables dès

le 30 septembre 1957 pour l' arrondissement fiduciaire du Valais.
Expédition Gros Détail

TOMATES l le kilo Fr. 0.35 Fr. 0.40 Fr. 0.60-0.65
Saxon le 30 septembie 1957

Les prévisions de la vendange
U est difiieile, surtout une année dc gel, d'établir des prévisions pour

la récolte du raisin. La surface du vignoble valaisan n 'est pas loin d'attein-
dre 3600 ha.

Le service cantonal de la viticulture a cependant essayé de faire une
enquête détaillée dans le canton pour 1957. En voici les résultats :

Prévision pour cépages blancs
Prévision pour cépages rouges

Ces quantités ne pourront évidemment être atteintes que dans la
mesure où les conditions atmosphériques resteront favorables. Dans ce cas,
nous pouvons également compter sur une très bonne qualité.

Une récolte moyenne et d'une année normale représente actuellement
25 à 27 millions de litres.

On peut mesurer par là tout lc dégât que le gel du printemps a fait
subir au vignoble.

Les chiffres que nous avons donnés ne tiennent pas compte de la
production des vlgnerons-encaveurs pour leur propre usage. Elle s'élève
généralement de 1 Vi a 2 millions de litres.

conthe y \fppjl:
NENDAZ

Appel
aux jeunes musiciens

La Fanfare « La Rosa-Blanche > va
reprendre tout prochainement son ac-
t ivi té .  Son directeur et son comité
préparent fébrilement nn p rogramme
de goût et de choix, comme ceux
auxquels  ils nous ont déjà habitués.
Cette année, leurs efforts vont ce-
pendan t plus 'loin encore , car ils nou s
réserven t l'agréable surprise d'orga-
niser un cours de solfège 'pour tous
les jeunes qui désirent cultiver l'ar t
musical avec amour et renforcer les
¦rangs de cette dynamique cohorte de
musiciens qu 'est à l'heure actuelle
r Lu Rosa-Blanche ». Tous les parents
peuvent , sans crainte -aucune, confier
leurs enfants aux responsables die ce
cours. tLcs succès obtenus , par ce
corps de musique, l' ami t ié  et la dis-
c ip l ine  qui régnent dans ses- rangs ,

Leytron

Les écoles sont fermées
(Inf. part.) — On sait que l'augmentation de la durée de la scolarité

à Leytron est loin d'avoir enthousiasmé la population. C'est ainsi que depuis
le 2 septembre .jour iixé pour la rentrée dés écoles, les classes sont restées
vides cn grande partie.

Les démarches entreprises auprès des parents pour leur faire com-
prendre les bienfaits de cette augmentation n'ont donné aucun résultat.

Maintenant les classes sont fermées sur tout le territoire de la com-
mune. Il est probable que leur réouverture n'interviendra que vers la mi-
octobre : ancienne date de la rentrée des classes.

Ainsi les parents pourraient s'imaginer avoir gagné la première man-
che dc ce litige.

Il est à souhaiter toutefois que l'on comprenne dans certains milieux
campagnards l'extrême importance d'une scolarité prolongée malgré les
petits Inconvénients momentanés représentés par l'absence de l'aide des
enfants pour certains petits travaux et entre autres pour la garde du bétail
revenu des alpages .

Le progrès est souvent combattu , mats jamais arrêté.

Une paroisse en fête
La population catholi que de Bex

met lu dernière main à la prépara-
tion de sa fête annuelle en faveur de
son école et de son église. Samedi et
dimanche. 5 et 6 octobre, il y aura
grande animation dans la cour de son
collège paroissial.

Journ ées de charité, de jo ie et d'a-
mitié , auxquelles sont invités non
seulement les sociétés de fanfare et
de chan t de Bex et environs , mais
aussi tous les amis — proches ou
'lointains — de notre paroisse.

Amis lecteurs, retenez bien les da-
¦ties des 5 et 6 octobre et •faiites-'nous
l'honneur de participer à notre fête
pa roissiale.

13 à 14 millions de litres
2 ' 2 à 3 millions de litres

sont les sûrs garants  d'une éducation
attentive. Une  fois de plus-, la -Faut-
la re t La Rosa-Blanche » se surpas-
sera pour  donner la plus entière sa-
t i s f a c t i o n  à ses très nombreux et très
fidèles amis.

Que tous les jeunes qaii désirent
s'inscrire à ce cours -soient présents
samedi soir 5 courant , à 20 h. préci-
ces au local ordinaire des .répétitions
de la fanfare à Basse-Nendaz.

[Wi B̂ -̂ ̂  '-- _ --W %MMi "]
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Isérables

Arrestation
Un certain U. J., d'origine bernoi-

se, recherché par les autorités neu-
châteloises pour filouterie d'auberges,
a été arrêté hier au chantier du
Drotchiai, au-dessus d'Isérables, par
un agent de la police cantonale.

Il a été mis immédiatement à dis-
position de l'instance judic iaire com-
pétente. . ¦«

Chaque |>ays résout les problèmes
de la vieillesse selon son génie pro-
pre. A Paris, les «Petits Frères» don-
nent a 1000 vieillards trois repas
chauds par semaine. En Suisse, nous
avons des milliers d'assistantes so-
ciales, d'aides familiales, de visiteurs
bénévoles. Nous tâcherons de faire
toujours mieux.

Fondation « Pour la Vieillesse »

IN MEMORIAM
Eloi CHERVAZ

3 octobre 1947 - 3 octobre 1957
Père exemplaire , 10 ans,
toujours présent.

.feSft immmtr  ̂ m\tm-

G  ̂ UU)

J. VOEFFRAY & Fils
Rue de la Porte-Neuve — SION

Cercueils — Couronnes — Transports
CORBILLARD AUTOMOBILE

Basel - Mosaïk
einer Stadt

de Rudolf Suter
Depuis 2 000 ans Bâle se dresse fiè-

rement  au bord -du Rh in  et domine le
trésor accumulé par ses savants, ses
artistes, ses industriels et ses ar t i -
sans. C'est ici que vécut Erasme l'hu-
maniste et Frœbe.n l_e inaître-inipri-
nieur , Jakob Burckha rd t l'historien
de la Renaissance, et Bernouilli le
mathématicien, Holbein prince du pin-
cea u , Urs Graf peintre des .lansque-
nets. Bœcklin moderne enchanteur.

Vôrita blc port de mer, Bâle, carre-
four de l'Europe, commande les rou-
tes vers le Jura , la Bourgogne, l'Al-
sace et la Forêt-Noire. Jadis, elle en-
voyait aux garnisons romaines d'Al-
lemagne les vins rouges de la Gaule ;
aujourd'hui, elle ventile le commerce
de cinq continents. Une puissante in-
dustrie chimique y déploie son gé-
nie et son esprit hardiment novateu r
au profit de l 'hum an i té souffrante.

Cent vingt et un bourgmestre l'ont
gouvern ée, où l'on voit paraî tre  neuf
Burckhardt , de 1252 à 1875. Ainsi, la
ville des princes-évêques. la ville hu-
maniste de la Réforme, .la belle ville
de grès rouge et gris, confédérée à
l'aube du XVIe siècle, -est une des ca-
pitales d'Europe.

Tant de grandeur aérée d'uin vif es-
prit, tant de beauté et tant de gaîté
du Petiit-Bàle au Gran d-Bâle, îles por-
tes et les tou rs, le Carnaval et les
Corporations, les trompettes du Jour
de l'An et les -tambours du Mardi-
Gras, tant d'appétit à vivre et de gé-
nérosité justifien t le titre de la sym-
phonie qu 'Arthur  Honegger leur a
dédiée : t Deil.iciae basitienses ».

« Basel-Mosaik Einer Stadt », deu-
xièm e ouv rage de la Collection « Vil-
les et pays suisses » fait partie d'une
série de monographies éditées sous

Nouvelles suisses
• SIEGERSHAUSEN. - Le petit

Josef Farkas cinq ans qui traversait
étourdiment la chaussée à Siegers-
hausen, s'est jeté coritre une voitu-
re. Le choc lui brisa le crâne et il
mouru t pendant son transport à l'hô-
pital.
• SITTEDORF. — Un motocyclis-

te de 21 ans, M. Friedrich , qui circu-
lait entre Zihlschlacht et Sitterdorf ,
est entré en collision avec un che-
val échappé. Il fit une chute si vio-
lente qu 'il fut  tué sur le coup. Le
cheval a été gravement blessé.
• ZURICH. — Le roi Gustave de

Suède, accompagné de la reine et de
sa suite, est arrivé à l'aérodrome de
Zurich à bord d'iih avion de la SAS
venant de Stockholm. La reine est
montée à bord d'un avion de la Swis-
sair pour Nice via Genève tandis que
le roi est parti pour Rome tlans un
avion de la SAS. Il s'agit d'un voya-
ge strictement privé.
• MOUTIER. — Le cadavre d'un

nouveau-né du sexe masculin a été
découvert dans un buisson au-dessus
dé Perrefitte. La police enquête.
• BALE. — La Cour pénale bâloi-

se a condamné à 15 mois de prison
un cordonnier pour tentative d'ho-
micide. Cet homme, un débile mental,

Monsieur et Madame Henri GAIL-
LARD-FRANTZE, leurs enfants  et
petits-enfants , à Ardon ;

Madame et Monsieur Marius RE-
BORD-GAILLARD, leurs enfants et
petits-enfants , à Ardon ;

Madame veuve Anna GAILLARD-
FROSSARD, ses enfants et -petit-en-
fan t , à Ardon ;

Mademoiselle Henriette GAIL-
LARD, à Bulle :

Monsieur  et Madame Adrien GAIL-
LARD-RIQUEN et leurs enfants, à
Ardon ;

Madame et Monsieur Hermann
HALLENBARTER-GAILLARD et
leurs enfants , à Sion ;

Madame veuve Emma DELALOYE-
FROSSARD, à Ardon ;

ainsi que toutes les familles pa-
rentes et alliées,

ont la grande douleur de faire part
du décès de

Madame Veuve
Henri GAILLARD
née Esther FROSSARD

leur  chère mère , belle-mère, grand-
mèrr. arrière-gr&nd-mère, sœur, tan-
te et cousine, survenu le 2 octobre
1957. dans sa 78e année, munie des
Sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Ar-
don !e vendred i  4 octobre 1957, là 10
heures 50.

Priez pour elle
Cet avis t ient  lieu de faire-pa rt.

] experte direct ion de M. Benjami n
Laederer. La sagacité ei le goût de
l'éditeur inspirant les t ravaux des au-
teurs ct les découvertes des photogra-
phes, une œuvre se forme, miche de
toutes les ressources de l'ar t  graphi-
que contemporain. Cette réalisation
répond à la conception nouvelle du
liv re d'aujou rd 'hui et vien t combler
une lacune.

Ainsi , à côté des dest ructions faites
par une science soumise à la violen-
ce, toute une élite s'emploie 'à ressus-
citer le passé défunt et 'à vivifier le
passé vivant .  Notre plus bel hérita -
ge, l'oeuvre de l'homme sur la terre,
est alors protégé, non comme objet
de musée, mais comme patrie douce
et chaude au cœur

En vente : Dans toutes les librai-
ries et aux Editions Générales S. A.,
5, rue Custavp-Movnier , à Genève.

Mario di Fabnzio
offre ses yeux

au journaliste Riesel
On se souvient que le courageux

journaliste américain Victor Riesel
fut vitri olé pur les gangsters contre
lesquels il mène une lutte acharnée
et perdit la vue. Un humble ouvrier
italien* Mario di Fabrizio lui offrit
ses yeux en échangie de l'adresse
d'un spécialiste pouvant opérer son
enfan t malade. Grâce à Riesel le pe-
tit  Roberto es.t aujourd 'hui guéri et
et le père reconnaissant veut à tout
prix tenir sa promesse. Lisez ' cette
émouvante histoire dans le « Pou r
Tous » >de cette semaine.

Au sommaire du même numéro :
début d'un captivant documentaire
e La vérité sur la mort étrange de
Jean Ha.rlow » ; Chaplin à Londres :
public ravi , critique déçue ; la lutte
du paquebot contre l'avion ; mariage
de raison pou r Faiçal, roi d'Irak ;
Ola f de Norvège épousera-t-il la du-
chesse de Kent ?

âge de 46 ans, avait conçu une jalou-
sie inexplicable de son épouse. Les
racontars des voisins et une lettre
anonyme le confirmèrent dans ses
soupçons. Il tenta d'abord de se sui-
cider, puis, le 18 mai, dans un accès
de fureur , il frappa sa femme à la
tête au moyen d'une enclume de cor-
donnier en fonte, de 2 kg. et demi,
qu'il avait dissimulée dans son lit.
La femme a été grièvement blessée.
Le tribunal a tenu compte de ia res-
ponsabilité atténuée.

Un comité d'action
contre l'initiative

pour l'interdiction des cartels
BERNE, 5 octobre. — (Ag.) — Pour

lut ter  contre d'initiative demandant
l'interdiction des cartels, qui sera
soumise au peuple le 26 janviieir 1958,
un Com ité fédéral d'action s'est for-
mé le 2 octobre 1957 à Berne. 'Il com-
prend des personnalités de toutes les
part ies du pays. 11 est présidé par le
conseiller nat ional  H. Fischer, Gross-
va-ngen, et comprend comme vice-
présidents le conseiller aux Etais J.
Boui rgknecht , Fribourg, et les conseil-
lers nationaux L. Guisan , La usanne,
P. Hauser , Winetrthoii r, A. Pin i , iBias-
cai et K. Renod , Aarau.

Pour combattre des abus éventuels
décou lant de ces ententes , le comité
d'action entend soutenir les efforts de
da commission d'experts , mise sur
pied par le Conseil fédéra l , qui tra-
vaille à une législation sur lesdits
abus.

La grippe approche
ZURICH, 3 octobre. (Ag.) — Au

cours de la dernière semaine de sep-
tembre, le nombre des eas de grippe
signalés s'est élevé à 754 contre 161
la semaine précédente. Sur les 1200
classes que compte la ville, 75 d'en-
tre elles ont dû être fermées provi-
soirement, vu que les absences ont
beaucoup augmenté. Quatre classes
de jardins d'enfants ont également
été fermées.

# LISBONNE. — L'agence d in-
formation portugaise rapporte que
800 personnes ont abandonné leurs
foyers sur l 'île de Fayçal , aux Aço-
res. à la su i te  de l'éruption d' un vol-
can sous-marin. Les éruptions ont
commencé vendredi passé et mardi
encore, la lave était projetée à un
mi l l i e r  de mètres de hau teur. Des
cendres et de la fumée se sont ré-
pandues sur une vaste zone. L'île
formée par le volcan s'étend tou-
jours plus et il n 'est pas exclu qu'el-
le s'incorpore finalement à l'île de
Fayçal.

O AMMAN. — Un impor t an t  char-
gement dVirmes lourdes américaines
est arr ivé  en Jordanie.

On apprend cn effe t de source of-
fic ielle qu 'un navire américain a dé-
barqué m a r d i  e.t mercredi à Akaba
une partie de l'aide mi l i ta i re  récem-
ment promise an gouvernement jor-
danien par les Eia ts-Unis.
• WASHINGTON, - Le prési-

dent Eisenhower a refusé mardi soir
d'ordonner le départ des troupes fé-
dérales à Little Rock.



EU cas de uicioire. les imimstes nanmaiiseram
BRIGHTON , 3 octobre. - (Ag AFP)

— Après trois jours de débats sans
heurts , le parti travailliste a mis sur
pied le programme de politique inté-
rieure et économique qu 'il compte ap-
pliquer à son retour au pouvoir.

M. Hug Gaitskell , leader du parti , a
rappelé mercredi après-midi que , pour
triompher aux élections, le socialisme
britannique devait gagner à sa cause
la moitié environ de la population. Ce
souci électoral qui a dominé les débats
dès l'ouverture du Congrès, a poussé
les délégués dans le sens de la modé-
ration , car les voix qu 'il faut gagner
se trouvent à la droite du parti , au-
delà de la classe ouvrière, à la limite
du parti conservateur.

Aussi le congrès n'a-t-il pas hésité
à répondre à l'appel du comité exécu-
tif et à abandonner quelque chose de
l'orthodoxie socialiste du parti.

Tel qu 'il est cependant , le program-
me élaboré suffira à remplir l'activité
du gouvernement travailliste pendant

Quintuples
en 1 heure et quart

TOULON, 3 octobre. (Reuter) .
- La femme âgée de 28 ans

d'un employé de l'assistance so-
ciale, Mme Christophe, a mis
au monde mercredi «Hes quin-
tup lés, trois gardons et deux
filles à l'hôpital de Toulon, en
l'espace de une heure et quart.
D'après les déclarations de la
direction de l'hôpital, la jeune
mère se porte bien. Malheureu -
sement un enfant est 'mort

L Arabie seoudite
au secours
de la Syrie

NEW-YOR K, 5 octobre. (AFP). -
Le Syrie ne menace personne, son
rég ime et ses moyens de défense sont
exclusivemen t du ressort de la sou-
veraineté syrienne et en dehors de
la compétence des Nations Unies , a
déclaré devan t d'Assemblée générale
;le chef de la délégation de l'Ara-
bie Seoudite. Il s'opposera à toute
tenta t ive  -faite pour inteirvenir dans
les affaires intérieures de la Syrie
et à toute discussion aux Nation s
Unies sur, la situation au Moyen-
Orient dans le contexte de la guer-
re froide.

Israël n 'a aucun droit sur ,1e golfe
d'Akaba qui n 'est pas une voie d'eau
internationale. I! a proposé comme
solution de la question palestinienne
le rapatriement des réfugiés arabes,
Ja mise hors la loi du sionisme dans
le monde entier, la création d'u nie
agence de l'ONU sous l'égide du se-
crétaire généra l de l'organ i sation
pour  rapatr ier  dnn n !n, i r  pays d'ori-
gine 'les Juifs ayant émigré en Is-
raël. L'objet de ce plan, a souligné
l'oraleuT , est la suppression de l'État
d'Israël , mais non celle de ses -habi-
tants.

Remplacement du plan
quinquennal

par un plan septennal
MOSCOU, 3 octobre. (AFP). — Se-

lon l'Office central des statistiques, le
remp lacement du plan quinquennal
en cours par un plan septennal a été
dicté par la réorganisation industriel-
le et la création des Svonarkhozes.

« Les directives du vingtième con-
grès seront appliquées, pendant les
trois prochaines années. Cela signifie
que les années 1959 et 1960 entreront
organi quement dans le plan septen-
nal  niais les objectifs prévus précé-
demmen t seront modifiés. »

M. Volodarski s'est élevé contre
certains articles de la presse occi-
dentale fai sant état « d'une faillite
du sixième plan quinquennal.

Gromyko rencontrera Dulles !
WASHINGTON, 3 octobre. — (Ag AFP) — L'annonce de la rencontre Gro-

myko-Dulles a été faite mercredi en fin d'après-midi par le porte-parole du Dé-
partement d'Etat au cours d'une conférence de presse convoquée inopinément.

Le porte-parole a lu la déclaration suivante :
« Le secrétaire d'Etat Dulles aura un entretien samedi à 21 heures (heure

française) à sa résidence privée avec le ministre soviétique des affaires étrangè-
res, M. Gromyko.

» M. Gromyko se trouve actuellement aux Etats-Unis où il prend part à la
session annuelle de l'Assemblée générale des Nations Unies ; sa rencontre avec
le secrétaire d'Etat a été arrangée sur les instances de M. Dulles afin de per-
mettre un échange de vues sur les divers problèmes internationaux qui intéres-
sent à la fois les Etats-Unis et l'URSS .

» Cet entretien s'inscrit dans le cadre d'une série de conversations que le
secrétaire d'Etat a eues avec des ministres des affaires étrangères qui prennent
part aux travaux de l'Assemblée générale des Nations Unies ; ces conversations
reflètent le désir du secrétaire d'Etat de saisir toutes les occasions de discuter
d'importants problèmes internationaux avec des hommes d'Etat étrangers. »

à tour de bras
des législatures entières. Il comprend
en effet :

% La renationalisation des aciéries
et des transports routiers.

% La posibilité de nationaliser l'in-
dustrie des machines-outils et peut être
celle de l'aéronautique.

% Le transfert aux Municipalités de
la propriété de six millions de loge-
ments ,c'est-à-dire de la moitié des ha-
bitations britanniques. Il s'agit là, pra-
tiquement , de la nationalisation de
toutes les maisons qui ne sont pas
habitées par leurs propriétaires.

% La création de la caisse de re-
traite universelle.

O L'utilisation des sommes recueil-
lies par cette caisse (salaire 3 pour
cent , patrons 5 pour cent, Etat deux
pour cent, à l'achat par l'Etat de par-
ticipations dans les quelque 500 entre-
prises britanniques, dont le capital dé-
passe deux millions 500 000 livres.

M. Cofly veut résoudre rapidement
la crise française

PARIS, 3 octobre. (AFP). — M. Re-
né Coty, a poursuivi ses consulta-
tions préliminaires en vue de résou-
dre la crise ministérielle. L'intention
du président de la République est
d'aller vite et, dans toute la mesure
du •possible, de désigner jeudi la per-
sonnalité politique qui serait char-
gée de former le prochain gouverne-
ment Dans les couloirs de d'Assem-
blée nationale, on avançait les noms
de M. Guy Mollet, secrétaire général
du parti socialiste, et de M. René Ple-
ven, leader de l'Union démocratique
et socialiste de la Résistance, d'un et
l'autre anciens présidents du Conseil.

Au cours de la journée, de chef de
l'Etat a reçu successivement les dé-
légués des groupes parlemenaires de
l'Asesmblée nationale. Des déclara-
t'ions faites â da presse par les inter-
locuteurs die M. René 'Coty, il ressort
que si la crise ministérielle est do-
minée en première urgence par ; le
problème -algérien, celui de la réfor-
me des institution s est à peine consi-
déré comme moins important.

L'affaire
de Saint-Marin

provoque des remous
ROME, 3 octobre. (AFP). — La si-

tuation dans la République de. Saint-
Marin a fait l'objet , mercredi après-
midi, au Sénat italien, de deux inter-
pellat ions présentées par Ile parti
communiste et par le parti socialis-
te. Accusant le gouvernement italien
J d'ingérence dan s les affaires inté-
rieures d'un Etat étranger souve-
rain ».

Les porte-parole de ces partis ont
demandé raison de la reconnaissan-
ce comme seuil légal du gouverne-
ment provisoire formé à Saint-Marin
par la coalition majoritaire démocra-
te-chrétienne et socialiste-démocrati-
que du Grand Conseil, alors que les
'Capitaines Régents avaient pris .la
décision , constitutionnelle suivant les
interpellateurs, de proroger leurs
pouvoirs jusqu'au 3 novembre, date
fixée pour les élections générales
dans la République.

L'affaire Interhandel auprès
de la Cour internationale

BERNE, 3 octobre. (Ag.) — La Cour
internationale de justice à -La Haye
vient  d'être saisie du différend qui
s'est élevé entre ,1a Suisse et .les
Etats-Unis. Une requête introd uctive
d'instan ce signée du professeur Sau-
ser-Hadl a en effet été déposée mer-
credi au greffe de la Cour in terna-
tionale de justice.

Ges projets importants seront proba-
blement complétés l'année prochaine
par l'élaboration d'un système de pla-
nification économique et de contrôle
du secteur privé de l'industrie et du
commerce et par un projet de réforme
démocratique de l'enseignement.

L'ampleur de ce programme n'a pas
échappé aux congressistes.

Elle a sans doute contribué à sau-
vegarder l'unité, du parti dont les dé-
bats se sont jusqu 'à présent déroulés
dans une atmosphère presque euphori-
que née des résultats encourageants
des dernières élections partielles.

Malenkov en liberté
MOSCOU, 3 octobre, (AFP). — Le

ministère soviétique des affaires
étrangères dément catégoriquement
les rumeurs selon lesquelles M. G.
Malenkov aurait été arrêté et trans^
féré à Moscou. On y affirme qu'il s'a-
git là d'une « haineuse calomnie pro-
pagée à dessein en Occident ».

de moyens d investigation

un membre
de la Commission

de sauvegarde
des droits
et libertés

individuelles
démissionne

PARIS, 3 octobre. I'AFP). --
M. 'Delàvignette, gouverneu r gé-
néral 'de .la France d'Outre-Mer,
a annoncé,,§a démission de mem-
bre de la * Commission de sau-
vegarde.deg .droits et dibertés in-
dividuelles,. » et en exposé les
raisons. , :̂ ..

La commission avait été mise
sur pied en avril dernier pour
veille r au respect des libertés es-
sentielles ' é't de la personne hu-
maine dans- la poursuite des opé-
rations de- pacification en Algé-
rie. ¦>-¦ i

M. Delà vignette 'fait remarquer
qu'une prescription , prévoyant
que la commission serait infor-
mée de da ¦suit e donnée à ses
avis, « n 'a pas été observée en
ce qui concerne les rapports des
différents commissaires approu-
vés par la commission qui des a
transmis au gouvernement en
juin et j uillet >.

Il affirme que la commission
ne dispose pas, dans ces condi-
tions, des moyens et des pou-
voirs dont l'opinion la croît mu-
nie. On sait que de gouverne-
ment, par la Voix de M. Robert
Lacoste, -mi.nisi.re d'Algérie, s'est
engagé au- cours du récent dé-
bat à l'Assemblée nationale à
publier des conclusions de la
Commission dans un proche ave-
nir.

Abonnement au
« Nouvelliste »

jusqu'au 1er janvier
1958 : Fr. 5.50

Les « Altesses royales » d'Europe suivent le convoi funèbre du roi Haakon

Un autre B
M. Bevan est au parti travailliste ce

qu'était Churchill au parti conserva-
teur. L'ancien mineur gallois ne pos-
sède pas le panache, le génie tumul-
tueux et parfois incohérent de l'aris-
tocrate mâtiné d'américain, mais son
dédain des convenances, sa violence
son intransigence, son mépris des rè-
gles du parti en avaient fait un en-
fant terrible dont on redoute les fra-
cassantes interventions.

Bevan n'est pas qu'une violence as-
servie à la démagogie. Il est plus
qu'un leader de minorité. Capable
d'exercer les charges de l'Etat, il est
dit qu'il sera ministre des affaires
étrangères dans un prochain gouver-
nement travailliste. Cette Importance
future mérite que l'on suive attenti-
vement les démarches de Bevan, qui,
lorsqu'il exercera le pouvoir se re-
trouvera sans doute moins travaillis-
te que citoyen anglais, héritier d'une
lourde histoire impérialiste.

Il a récemment rencontré M. K et
a évoqué la question des pétroles. H
a admis l'opinion du chef sovié-
tique qui affirmait que l'Angleterre
devait se procurer du pétrole par les
voies commerciales normales et non
en s'appuyant sur la force. Le tra-
vailliste a reconnu ce point de vue
mais il l'a corrigé en ajoutant qu'il
était difficile de changer soudaine-
ment de vieilles habitudes politiques.

Mais il a accompli hier la démarche
la plus importante de sa carrière po-
litique. Il a prononcé un discours peu
conforme à ses habitudes, au quarante
sixième congrès annuel du Labour
Party. On espérait de lui, sans trop y
croire, qu'il renoncerait à mener la
lutte contre le chef du parti, M. Gaits-
kell, et en effet il s'est abstenu de
toute attaque. Il a prêché la concor-
de et a promis qu'il s'emploierait à la
faire régner.

Ce souci de paix annonce une of-
fensive dangereuse pour le gouverne-
ment conservateur qui espérait que
les divisions régnant chez ses adver-
saires lui ménageraient quelque répit.

Le gouvernement de Mac Millan
n'a plus de prestige. Il a perdu toutes
les élections partielles qui ont lieu
cette année. II ne bénéficie pas du
soutien d'une opinion publique unani-
me. Il doit lutter sur plusieurs fronts,
affronter l'inflation, se tirer d'affaire
au Moyen-Orient.

Sans le fracas habituel, l'Angleterre
est cependant replongée en temps de
guerre. Les conservateurs voient s'ap-
procher avec un malaise croissant la
période des élections. Ils essayent de
surmonter leur crise intérieure. Us
cherchent des techniques publicitaires,
des amorces de réformes politiques et
économiques, mais leurs efforts trou-
vent peu d'échos.

Ils appréhendent le moment où ils
devront passer la main à leurs adver-
saires travaillistes. Ceux-ci sont tout
aussi divisés. Ils le sont même plus
gravement mais ils possèdent une
chance inestimable : l'attention du pu-
blic s'est une fois de plus portée sur
eux.

Une visite de courtoisie
COLOMBO, 3 octobre. - [Ag AFP)

aux ambassadeurs ».
C'est dans ces termes que M. Wijayananda Dahanayake, ministre cin-

ghalais de l'éducation, a répondu à son secrétaire qui lui annonçait, alors qu 'il
était en conférence avec deux députés et un autre ministre, que M. Maxell
Gluck, ambassadeur des Etats-Unis à Ceylan, attendait d'être reçu.

Le secrétaire lui ayant alors rappelé que M. Gluck avait annoncé sa visi-
te de courtoisie depuis plusieurs jours, le ministre s'est résigné à le recevoir,
mais il l'a accueilli en s'écriant : « Les ambassades à Ceylan n'ont jamais été
d'aucune utilité à l'éducation de la nation. Je les considère comme d'inévitables
accessoires de la civilisation moderne et rien de plus. »

A quoi M. Gluck aurait répondu en gardant le sourire :
« Vous serez peut-être surpris, M. le ministre, mais je suis exactement du

même avis que vous. »
On ignore si l'entretien du ministre et de l'ambassadeur a été moins ora-

geux par la suite.
On rappelle que, interrogé par une commission sénatoriale avant de ga-

gner son poste à Colombo, M Maxwell Gluck avait avoué ne pas connaître le
nom du chef du gouvernement cinghalais .

Ils ne possèdent pourtant pas un
programme cohérent. Ils ne sont pas
au point sur la question des nationa-
lisations et les formules trouvées au
dernier congrès sont des formules de
compromis à l'égard de l'aile gauche,
de l'aile droite et de l'opinion.

La politique étrangère est aussi mal-
aisée à définir. U est probable qu'un
gouvernement travailliste sera, en dé-
pit d'intentions contraires, obligé de
suivre une politique semblable, dans
son fond , à celle de ses prédécesseurs
conservateurs.

Le parti travailliste souffrait encore
de la rivalité entre Bevan et Gaits-
kell. Il a compris que cette rivalité
l'éloignait du pouvoir .Aussi le der-
nier congrès a été en fait celui de la
préparation des élections.

Les deux rivaux ont conclu une trê-
ve. Rivaux provisoirement enchaînés,
ils sont sur le marché pied du char.

Les travaillistes prétendent posséder
la quasi-assurance de la victoire. Les
conservateurs ont été tenté de leur
proposer un accord. Ils se sont heur-
tés à un refus. La lutte sera menée
jusqu'à l'effondrement du gouverne-
ment.

Si les travaillistes manipulent à
nouveau les leviers de commande ils
devront surmonter leurs dissensions,
effort que l'exercice du pouvoir ne fa-
cilite pas.

Bevan ressemble parfois à un lea-
der international socialiste. Certaines
déclarations ont donné à croire qu 'il
nourrissait l'ambition d'assumer cette
charge.

Lorsqu'il dirigea son pays au lende-
main de la guerre, il apparut presque
exclusivement un socialiste britanni-
que, pragmatlste et réformiste. Il a
changé depuis sous les effets conju-
gués de l'âge ,de l'expérience et des
voyages. Mais devant partager le
pouvoir il n'aura pas les mains libres.
Il ne trouvera pas non plus d'écho fa-
vorables. Les partis socialistes sont à
peine internationalistes. Les manque-
ments à la doctrine, sanctionnés avec
la rigueur propre aux congrès, n'ont
aucun résultat cotnraignant.

Bevan tentera, sans doute, d'appli-
quer le principe d la coexistence. U
essayera peut-être de dégager la se-
conde voie du socialisme et de porter
attention à l'Europe socialiste.

Ces tentatives ressembleront fort à
des caricatures. Les socialistes qui ne
possèdent ni la rigueur marxiste, ni le
goût de la force, débouchent finale-
ment sur la même impasse que les
communistes.

Les hommes ne sont pas seulement
des producteurs. Besoins matériels et
spirituels doivent être également sa-
tisfaits et la cuisine socialiste est de
la bouillie pour les chats.

Les travaillistes, en dépit de leurs
assurance, savent qu'ils devront ral-
lier des électeurs indécis. Ils comp-
tent sur les abstentions conservatri-
ces et ils ne s'attendent pas à être
précipités au gouvernement par un
raz-de-marée favorable.

Jacques Helle.

« Je n'ai pas de temps a consacrer

Les obsèques du roi Haakon
VII de Norvège se sont dérou-
lées à Oslo , en présence de
presque toutes les têtes cou-
ronnées d'Europe et des délé-
gués du monde entier. Après
avoir quitté le Palais Royal , ie
cortège funèbre se dirigea vers
la cathédrale où eut lieu le
service funèbre , puis au châ-
teau Akershus , où la dépouill e
mortelle du roi Haakon fut en-
sevelie. Voici , suivant le cer-
cueil , au premier rang le roi
Olav V de Norvège et le prin-
ce héritier Harald. Au 2e rang,
de gauche , le roi Gustav-Adolf
dc Suède , le roi Frederik de
Danemark , lo roi Paul de Grè-
ce (en partie caché), le roi
Baudoin de Bel gi que ; au 3e
rang : le président Kekkonen
de Finlande ,1e président As-
geierson d'Islande , le prince
Félix de Luxembourg, le prince
Bernhard des Pays-Bas, tout à
gauche le prince Desda d'A-
byssinie.




